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reveur
7s amuse

Daniel Bélanger sort 
enfin un disque après 
cinq ans de silence
■ MONTRÉAL — Daniel Bélanger sait décidément 
faire languir son public. Cinq longues années, c’est le 
temps qu’il lui aura fallu pour accoucher de Rêver mieux, 
un troisième album attendu comme soleil au printemps. La 
tentation est grande de voir là un quelconque signe de paresse 
Et pourtant ! Le rat de studio a non seulement mis un point final à 
cet opus, mais a complété deux autres disques, des projets expérimen­
taux autour desquels règne le plus grand secret. Retour sur une folle 
lancée créatrice.

Kathleen
Lavoie

KLaii)ie<@lesoleil.com

C
inq ans, cinq interminables 
années pendant lesquelles on 
a dû se passer d'un Bélanger 
nouveau? C’est trop! Beau­
coup trop, convient le princi­
pal intéressé.

«C’est que, tente-t-il d’expliquer, 
comme chacun de mes albums a bien 
marché et m’a permis de tourner très 
longtemps, je ne ressentais pas le be­

soin de me pres­
ser... Après trois 
ans sur la route, 
on est complète­
ment rempli d’a­
mour. On est vrai­
ment comblé. On 
vole. On est léger. 
A ce régime-là, tu 
peux faire un long 
bout de chemin. 
L’important, c’est 
de s’en servir de 
ça et de le canali­
ser dans de nou­
veaux projets. 

C’est ce que j’ai fait », a-t-il confié, sou­
rire aux lèvres, attablé dans un bistro 
montréalais.

Se rendant tous les jours au studio, 
comme on se rend à l’usine ou au bu­
reau, du lundi au vendredi, de 9 à 5, 
Daniel Bélanger s'est amusé comme 
jamais. Pitonnant, bidouillant, trico­
tant des sons jusqu'à plus soif d’ex­
plorations, le technophile repentant 
reprend aujourd’hui du service, le bi­
vouac débordant de nouveau matériel, 
dont l’album narratif, Déflaboxe, le 
plus marginal de ses projets expéri­
mentaux à venir.

« Le seul problème avec cet album, 
admet-il, c’est que, lorsque je suis ve­
nu pour le sortir, je n'en étais 
pas pleinement satis 
fait. Disons qu'il 
reste encore des 
retouches à faire.
Et comme chez Au 
diogram. on nous 
laisse le temps de tra 
vailler, j’ai décidé de le 
prendre. »

N’empêche que les lon­
gues heures passées en 
studio en vue de cet album 
ont rapporté quand est venu 
le temps de se pencher sur le 
successeur des Insomnia­
ques s’amusent, de Quatre saisons 
dans te désordre et le live Tricycle...

«Je n'ai jamais eu de démo aussi éla­
boré. aussi proche du résultat final. Ça 
m’a aussi appris plein de choses sur 
l'échantillonnage. On vit quelque chose 
de spécial au Québec. Il y a ce courant 
mondial qui existe, on fait partie de cet­
te réalité et on doit se considérer partie 
prenante de ça. Personnellement, ça 
m’a permis de tout faire ce que j'avais à 
faire. Ça m’a permis d'aller très loin. 
Tknt et si bien que lorsque je suis venu 
pour faire l'album de chansons, je n’ai 
vécu aucune frustration, j'étais comblé. 
J'ai pu faire l'album avec la tête et les 
yeux clairs. »

Ht comme les muses se font généreu­
ses de leur inspiration, en ces temps 
foils, pourquoi ne pas en abuser?

«.C'est vrai que je ^,'ai vraiment pas 
de problème d'inspiration... J'aime

BEL- d

beaucoup ce que je fais et - par 
une certaine inten ention du 
Saint-Esprit - ça se passe 
bien, alors, je continue», 
fait-il savoir.

Cette idée de continuité à 
existe mr Rêver mieux. M 
Et plus. Tout en portant JI 
la marque caractéristi- <|| 
que de Bélanger (guita- 
re acoustique et voix), 
ce nouvel album explo­
re aussi quelques ail- “fSÊÊM 
leurs. À commencer 
par des ambiances so­
nores nouvelles.

A titre d’exemple, la 
guitare électrique a 
été évacuée au profit 
d’échantillonnages, 
de cuivres, de la flûte 
et du piano.

«C’était un vieux 
fantasme que de fai­
re un album acousti­
que et de me servir 
de synthés pour le 
reste. J’aime me don­
ner des barèmes et fonc­
tionner à l’intérieur de 
ça tant que ça se pou­
vait », fait-il savoir.

Pour l’aider à concréti­
ser sa vision, Daniel Bé­
langer s’est associé au 
réalisateur Cari «Cal­
me» Bastien, comme il 
l’appelle.

«On avait travaillé en- h 
semble l’été passé sur Dé- m 
fiaboxe. C’était facile. Il me

faisait confiance, 1 
même si je n'arri- 

L vais pas toujours 
k bien à exprimer ce 
A que je voulais...»

Même le frangin Mi- 
chel, président d’Au- 
diogram. a eu son 

l|jg^ mot à dire dans le 
^ processus.

«Cari. Michel et 
y moi, on a vraiment 
^ fait un long bout 
de chemin ensemble. 

Michel s’est toujours beau­
coup impliqué dans ce que je fais. 

Cette fois, il savait plus que jamais ce 
que je voulais. Il est mon directeur ar­
tistique. En fait, il est pour moi beau­
coup de choses qui se mélangent 
en même temps. Son apport est 
essentiel. »

L'intention du groupe était 
claire: insuffler une plus 
grande simplicité possi 
ble dans le travail ima­
ginatif de l’auteur 
compositeur.

« Musicalement, 
j'avais un album 
en tête. Je 
voulais qu’on 
danse par en 
dedans en 
l'écoutant.

Voir
RÊVEUR 
en
B 2 ►
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CINEMA

Tout un cochon...
■ l ne eleveuse do porcs plongée dans 
le purin jusqu'au cou à cause de ses 
dettes de jeu. sa petite soeur fan de 
rnp qui joue la mère porteuse pour un 
petit couple propret, deux trafiquants 
de drogue qui veulent récupérer leur 
butin, le scenario de La loi du cochon 
offre des mises en situation et une ga­
lerie de personnages encore plus colo­
res que les feuilles d'automne. A son 
premier long métrage, le cinéaste Erik 
Canuel étonne par l'originalité et le 
rythme de sa mise en scène, en équili­
bre entre fous rires et tension. Tout 
est bon dans ce cochon... AuxCinéplex 
Odéon Sainto-Fby et Clap. Normand 
l’rovencher

Isti comédiens 
Sylvain Marcel 
et Jean-Mcolas 
iêrreault.

V

COUAIOMTIO» SrtClAU »«tmf PICMETTf

Se rendant tous les jours au studio, comme on se rend à l’usine ou au bureau, 
d/u lundi au vendredi, de 9 à 5, Daniel Béltutger s’est amusé comme Jamais.

r mieux» s• Rêrerl sortira en magasin mardi.

THEATRE

Du « mal-être »
■ Les Grands Départs, de Jacques 
Languirand, à la Bordée, et les En­
fants d’Irène, de Claude Poissant, au 
Périscope. À quatre décennies d’é­
cart, deux textes qui examinent le 
«mal-être». Au premier endroit, Pa­
trie Saucier pastiche subtilement les 
aliénations de l'écrivain raté Hector et 
des siens Interprétation savoureuse. 
.Jusqu’au 27. Au Périscope, Poissant et 
le Théâtre PàP chorégraphient autour 
d’un jeune adepte du refus total un 
étonnant ballet de solitudes urbaines. 
Un zeste d’allégorie, de l’ironie, une 
écriture savamment entortillée et, là 
encore, une interprétation très allu­
mée. Se termine le 20. Jean St-Hllalre

HUMOUR

De l’émotion avec 
Dorice Simon

■ Parmi les hu­
moristes qui défi­
lent chez nous 
comme un raz- 
de-marée depuis 
quelques semai­
nes, il y en a une 
qui se distingue 
et dont on n'a pas 
fini d’entendre 
parler: Dorice Si­
mon. C’est une 
humoriste qui sait
aussi jouer avec l’émotion. On la com­
pare beaucoup avec Lise Dion, Clé­
mence Desrochers ou Yvon Des­
champs. C’est vrai qu'elle un peu tout 
ça, mais elle est surtout elle-même et 
elle vaut amplement le déplacement. 
Au l'élit Champlain, ce soir et demain, 
à 20h. Jacques Samson

MUSIQUE

DJ Ram au Kashmir
■ Il approche le mixage comme d’au­
tres la cuisine, en y injectant saveurs 
et épices avec l’expertise d’une tête to­
quée. il remet tout en question, des 
grands classiques de la gastronomie 
électronique aux spécialités ré­
gionales planétaires en passant par la 
poutine commerciale. Il saisit, as­
saisonne, remue, laisse mijoter, pour 
finalement vous mitonner la plus goû­
teuse des concoctions sur lesquelles il 
vous a été donné de vous abandonner. 
Devant une proposition aussi al­
léchante, ce qui est certain, c’est 
qu’aucun danseur ne peut résister. 
Pas plus que les mélomanes, qui trou­
vent aussi à se sustenter. Avis, donc, 
aux affamés de cuisine expérimen­
tale, le chef de bande de Ramasutra 
metjra la table, demain%22 h, au Kash- 
mir lCathleen Lavoie

Dorice .Simon
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Le féminisme, 
démodé?

■ Le féminisme a perdu des plumes 
depuis la révolution féminine. Kn ex­
plorant le sujet, Joane Prince a consta­
té que le féminisme n'est plus du tout a 
la mode chez les jeunes femmes, même 
s’il reste encore beaucoup a accomplir 
dans la lutte pour l'égalité. Celles-ci ne 
s'identifient plus du tout à l’idéologie 
et préfèrent croire que tout est acquis.
I )ans cette émission sur l'héritage lais­
sé par le mouvement féministe, on fait 
le point sur la situation avec des fem­
mes qui ont changé la donne alors que 
les hommes décidaient de tout, et avec 
celles qui bénéficient aujourd'hui du 
combat de leurs aînées Jeux de sorie- 
/é,Canal Vie à 20 h.

La rancœur 
des Arabes

■ -Jean-François Lépine et le réalisa­
teur («eorges Amar reviennent du Cai­
re où il ont constaté à quel point les at­
tentats du Il septembre ont amplifié la 
rancoeur des peuples arabes, l’artout, 
on glofirie les commandos suicides et 
dans les mosquées, les imams enjoi­
gnent la population à lutter contre Is­
rael et les Etats-Unis. La presse accu­
se même Israël d’avoir organisé l’atta­
que du Wold Trade Centre pour désta­
biliser le monde arabe. Dans un autre 
reportage, on traite de l’exode de réfu­
giés afghans vers le Pakistan depuis la 
menace d’une attaque américaine. Zo­
ne libre, Kadio-Canada à 21 h.

Une autre 
émission de sexe

■ Éros et eompaynie, Sex-shop, 
Sexe et confidences... Y a-t-il trop 
d’émissions sur le sexe à la télé? Cel­
le-ci, animée par Dominique Bertrand, 
compte traiter de sexe comme aucune 
autre émission. Je regarde, moi non 
plus est un talk-show où Ton parle de 
la chose sans peser ses mots, comme 
à la fin d’un souper entre amis, après 
plusieurs verres devin. Charles Lafor- 
tune se mouille dans cette première 
émission, aux côtés des chroniqueurs 
Marc Boilard, Marc-André Chabot (le 
ski tout nu au Poing J, c’est lui) et 
l’exubérante Varda, ex-animatrice de 
Ponge à MusiquePlus, qui dit tout, 
mais vraiment tout ce qu’elle pense. 
L’émission est coproduite par Julie 
Snvder. Je regarde, moi non plus, TVA 
à 22 h 30.

RENE£ COLIN
ZELLWEGER FIRTH

HUGH
GRANT

BRIDGET JONES
PAS CK CENSURE PAS OE COMPLEXES. PAS MAKEE•v*

« DEUX FOIS BRAVO ! »>

ITItlLUCTIM

Régis Tremblay

P T rem b la y (a les oie il. c o m

15 FÉVRIER 1839

Requiem pour un pays
■ Les sentiments et la politique font bon ménage. Pierre Ri- 
lardeau Ta compris, lui qui nous offre un très émouvant là 
février 1H39. Après avoir usé de raison et de dérision pour 
fouetter la fierté des Québécois, le très souverainiste Falar- 
deau a décidé de jouer sur Taffect, avec un succès qui en a 
étonné plusieurs. Les lendemains de la révolte des Patriotes 
sont très durs pour ceux qui ont commis le péché de liberté. 
Parmi les 800 patriotes enfermés dans les prisons de Mont­
réal, dont 100 condamnés à mort, le réalisateur a choisi de 
montrer le petit groupe qui gravite autour du chef de file Ma­
rie-Thomas Chevalier De Lorimier (Luc Picard) et de son 
épouse (Sylvie Drapeau). Un huis clos absolument boulever­
sant, qui ne peut se terminer que par l’ultime défaite: la mort 
sur l’échafaud. Un film absolument bouleversant, qui a tou­
ché un huge public, même ceux qui sont peu réceptifs au mes­
sage politique de l’auteur. Il est vrai que les héros morts ne 
dérangent plus personne... Aussi en DVT). ★★★★★

LE JOURNAL DE BRIDGET JONES

Plus ordinaire 
que ça...

■ On serait mal venu de faire la fine gueule sur cette adap­
tation savoureuse du best-seller de Helen Fielding. Se ser­
vant avec bonheur des limites du septième art, qui vous 
comprime un bouquin en deux heures et se doit de tourner 
les coins rond, Sharon Maguire a recréé assez fidèlement 
cette jeune femme tellement ordinaire qu elle en devient 
touchante et amusante. Cette Bridget collectionne les tics 
des filles célibataires: elle est obsédée par son poids, elle a 
peur de vivre seule et peur de l’amour, mais finalement se 
complaît dans son rôle de victime. Il faut voir et entendre 
Renée Zellweger faire du tipsy ne mv AU By Myself, inter­
prété par Céline Dion ! Une vrai bonne comédie sentimen­
tale ! Aussi en DVD. ★ ★ ★

LE PARRAIN

Une troisième carrière
■ La destin de la série An Parrain, de Francis Ford Coppo­
la, est assez extraordinaire. Après une belle et longue carriè­
re vidéo semée de rééditions, voici que la DVD lui procure une 
troisième vie. Comment la saga d’une famille de mafieux 
a-t-elle atteint une pareille notoriété? Pas de doute, on admi­
re ces types-là. Les Corleone seraient-ils la famille royale 
d’Amérique, version Hollywood ? L'art imitant la vie, les Cor- 
leone sont à l’image des Kennedy, cette autre famille que Ton 
dit «royale», une dynastie qui a fondé son pouvoir sur la 
contrebande d’alcool, au temps de la prohibition, exactement 
comme les Corleone. Depuis, les uns et les autres ont diver­
sifié ses activités ! // était une fois l'Amérique, ce pays de 
cocagne où l’argent suffit à anoblir n'importe qui... Chacun 
des trois films est accompagné d’un commentaire audio plei­
ne durée du réalisateur. Également : un documentaire sur les 
tournages et des scènes inédites.

LES SOEURS AMATI

Italianitude
■ Après Éclair de lune, de Norman Jewison, voici une au­
tre chronique italo-américaine et féminine, signée Anne De 
Salvo. Les quatre soeurs Amati s'entendent à merveille 
pour se chamailler gentiment. Elles s’y entendent égale­
ment pour mettre sur le dos de leur mari leur difficulté 
d’être. Grâce se réveille asservie à un tyran domestique. 
Christine est une sorte de veuve dont le mari passe son 
temps au travail. Malgré l’exemple de ses soeurs, Denise 
espère toujours rencontrer le prince charmant. La quatriè­
me, Dolorès, est une attardée mentale dont le rôle est de ci­
menter l’esprit de famille. Sympathique. Aussi en DVD. ★★

Arrivages
□ Blanche-Neige. Le classique de Disney en DVD.

[A Les meilleures Super Machines. Camions et cie.

□ Le cercle. Drame.

REVER
Suite de la B 1

J aime beaucoup les brass des année- 
60 et j ai trouvé le moyen d’en mettre la- 
dessus. Même chose pour la flûte. Ça. 
c’est un instrument qui a mauvaise 
presse ! Surtout, ça ne me tentait pas de 
faire un album larmoyant L’album qui 
m'intéressait n’était pas pleurni­
chard.»

Il faut dire (\neBêcer mieux ne sau­
rait être l'album du même Bélanger qui 
signait Sortez-moi de moi il n'y a pas 
de cela si longtemps. De célibataire 
qu'il était, l'homme de 39 ans est main­
tenant heureux en couple et père de 

: deux petites filles.
Cela dit. il ne croit cependant pas que 

la cellule familiale ait eu quelque rôle a 
jouer dans la couleur lumineuse qu'a 

j prise son nouvel album.
«Je n'ai jamais développé l’intention 

d’écrire sur mes filles. Du reste, je ne 
vois pas quelle influence ça pourrait 
avoir sur mon écriture à part que 
Tamour que j'ai pour ma blonde et mes 
filles, cet amour qu’elles me rendent 
bien, favorise le travail. C’est le fruit 
d’un truc canalisé. »

Et d’une approche plutôt éloignée de 
celle qui a vu naître ses deux précé­
dents albums.

«Je voulais les textes moins abstrait» 
que/,#’*- temps fous ou Opium, tout en 
ne me mettant pas dans les jambes. La 
signification que les gens trouveront a 

: ces textes sera la leur. Là aussi, j’ai es­
sayé d’aller vers une certaine simplici­
té ! » lance Bélanger, tout en s'amusant 

: de la ténuité de ses vers.
Selon lui, il ne s’agit pas d’être tortn- 

j ré pour arriver à composer des image» 
j valables, pas plus qu'il faille diminuer 
l’importance du quotidien. La vie n’est 
pas faite que de tragédies grecques.

« La profondeur n’a pas besoin d'être 
triste tout le temps. La profondeur, ça J peut se trouver dans la vie ordinaire 

i Malheureusement, cette vie ordinaire 
aussi n’a pas bonne presse. Des fois, on 
a l’impression qu’il faut absolument fai­
re du sport extrême si on veut être heu­
reux ou capable de supporter la vie... 
Trouver le bonheur dans la simplicité, 
ce n’est pas nécessairement un appro­
che fleur bleue» philosophe celui qui a 
écrit quelques lignes de sa prose dans 

| Charlevoix.
tin attendant de prendre la route pour 

| une nouvelle tournée à la fin de janvier, 
Bélanger continuera de goûter les joies 
et les peines du quotidien comme au­
tant d’objets de fascination.

«C’est que la vie ordinaire, ce n’est 
pas si ordinaire que ça. Il faut appren­
dre à gérer son temps, son argent. On 
ne réalise pas toujours... »

Et une fois qu’on a réalisé, qu’arrive- 
t-U ? « Il arrive que Ton plonge profondé- 

j ment. 11 arrive aussi qu’on sorte vers la 
lumière. Disons que je suis plus vers là 

| haut que vers le fond. »
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(El (SRC) 6 18h-Ce soir Intoman La poutine Catherine
fia Fureur Special pyjama | Zone libre Pakistan - La rancoeur des Arabes ILe Télé)0urnal/Le Point Sport Cinéma (23h25)

O(TVA) 7 Ultimatum |J E Surpompage, Odomètres trafiqués, etc Cinéma: COUP DU SORT I Le TVA |Je regarde moi non plus TVA Sports

2 (TQS) 13 Flash | Hockey Les Canadiens affrontent les Blue Jackets à Columbus [le Grand Journal 110% Flash

15 (TQc) 8 Malcolm Tous contre un Les choix de Sophie | Droit (te parole I Les pieds dans les plats Le boeuf Highland I Maux d'amour lies choix de Sophie Tous contre un Cinéma
tl (CBC) 12 I8ti-CBC News Edegemont Our Hero |lhis Hour | Red Green | RC Air Force [Made in.. The National The National 2nd Edit. SON OFFRANKENS
CD (CTV) 14 18ti-Pulse Access Hollywood Drew Carey | The Mole II | Thieves Law & Order SVU CTV News Puise
20 (GLOBAL) 3 Global National Bob & Margaret Entertainment Tonight |Fear Factor Blue Murder Body & Health Global Sports

22 (ABC) 22 ABC News King of the Hill Frasier [The Mole II: Next Betrayal Thieves Once & Again News ABC News Nightliné
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5 (NBC) 18 NBC News Jeopardy Wheel ot Fortune Providence Dateline NBC Law & Order SVU News Tonight Show (23h35) |
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-- -- -- *--------------- ----- -
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[ Canal 0 20 18h-Cpntact animal Obiectif science Pièces à convictioin Les nouveaux détectives I La femme bionique Cinéma: FANTASTICA

Canal Vie 35 Les copains C'est mon choix Jeux de société Éros et compagnie I Vivre à deux Iles copains I Médecine d enquête Sortie gaie
[ Canal Z 26 iBh-Au-delà du reel L'arcade Le grand test Andromeda Frontières de l'inexpliqué Métiers d'enfer Millennium

Discovery 37 IBh-Crocodile Hunter [©discovery ca Wild Discovery Expedition Discovery Discovery,s Canada Moose ©discovery ca

E vosion 23 Tout le monde dehors [Dici et d ailleurs [Le touriste [Le Québec USA VR Lonely Planet Voyage au Canada |D ici et d ailleurs Aqua Planet Escapades nature
Historia 25 18h-Tournants de L'Histoire à la une Champs de bataille Chasseurs de trésors Homère Cinéma L ANNÉE DE TOUS LES DANGERS ---------------------------- 1

MusIMax 32 18h-Top 20 Musimax Max Musique Musicographie. Diane Dufresne Les grands événements Diane Dufresne Les grands événements Starmania Musicographie Diane Dufresne

Musique Plus 30 IBh-InlpPlus Box Office M Net Specimen Décompte M» : Bouge Électrochoc Top Sexy

RDL 19 Capital actions Journal ROI La Soirée du hockey à Radio-Canada 50 ans d'émotion Téléjournal/Le Point Culture-choc [Le Canada aujourd'hui
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TSN 28 Sportscentre That's Hockey Classic Boxing Football Lions - Eskimos

! Tele-Moq _ 42 Expedition plein air j La belle vie | Point corn Habitat mag Par Ions-en' Santé longue vie Entre bonnes mains
Té le toon 36 Ed. Edd et Eddy Ren et Stimpy Pourquoi pas Mimi’ | Angela Anaconda Méga bébés Les Simpson Henri pis sa gang La clique South Park Les Simpson Henri pis sa gang

CB 15 Pyramide Journal de France 2 Thaiassa Escale à BakoU Splendeurs naturelles de T Afrique Mondial d impro Juste pour rire Journal beige (23h03)
-------- —------ B M ---- 1
Union libre *

Vox 9 Vos droits M»cro-info Citémag week-end Quoi d'neut Charlemagne1 Infocomm

Vrok-TV
L—---- -- -- -- -- -- --
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Accolade 
inattendue pour 
un incorruptible

Sir VS. Naipaul remporte 
le Nobel de littérature
Kim G a m e i.

Associated Press

U STOCKHOLM — L’écrivain britannique Y.S. Naipaul a remporté 
hier le prix Nobel de littérature pour son oeuvre d’écrivain-philosophe, 
autour du métissage culturel post-colonial et du déracinement.

Celui que l’Académie suédoise a quali­
fié d'« héritier de Conrad » pour sa per­
ception du pourrissement des empires 
coloniaux est récompensé pour avoir 
« mélé narration perceptive et observa­
tion incorruptible dans des oeuvres qui 
nous condamnent à voir la présence de 
l’histoire refoulée».

PRIX NOBEL DE LITTÉRATURE 2001

«Observation incorruptible»
V.S Naipaul est l'auteur d'une vingtaine 
de livres qui reflètent le chaos culturel 
du monde de la décolonisation, à partir 
de ses Antilles natales mais englobant 
par la suite l’Inde. l'Afnque. les Amériques, 
les pays islamiques asiatiques, sans 
oublier l’Angleterre.

7
Décerné à 

V.S. Naipaul, G.-B.,
né à Trinité-et-Tobago

Lauréats antérieurs

2000 Gao Xingjian, France 
(d'origine chinoise)

1999 Günter Grass, 
Allemagne

1998 José Saramago. 
Portugal

1997 Dario Fo, Italie
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Originaire de la communauté indien­
ne de Trinité-et-Tobago, qu'il a quittée 
à l’âge de 1S ans, V.S. Naipaul. 69 ans, 
est l'auteur d'une oeuvre, tant journa­
listique, essayiste que littéraire, qui re­
flète le chaos culturel du monde de la 
décolonisation, à partir de ses .Antilles 
natales, mais englobant par la suite la 
compréhension de «l’Inde. l’Afrique, 
l’Amérique du sud au nord, les pays is­
lamiques asiatiques, sans oublier l'An­
gleterre ».

L’Académie suédoise a mis d’ailleurs 
l’accent sur son roman L'énigme de 
l’arrivée, dans lequel il «examine la 
réalité anglaise tel un anthropologue 
étudierait une tribu indigène inconnue 
dans la forêt vierge », brossant « impla­
cablement le tableau de l’effondrement 
inexorable de l’ancienne culture domi­
natrice coloniale et de la société locale 
européenne ».

Enfant de la périphérie d’un empire, 
celui de sa très gracieuse Majesté, les 
racines de VS. Naipaul plongent dans 
une autre diaspora, celle des commu­
nautés hindoues de par le monde. Né en 
1932 non loin de I1t>rt-of-Spain dans une 
famille qui avait quitté l’Inde au XIX' 
siècle pour travailler dans les champs 
de canne à sucre, Naipaul hérite d’une 
Inde ancestrale transposée dans une 
colonie britannique aux hiérarchies 
étouffantes, entre .Anglais, Noirs, In­
diens...

Qu’il fuit en 1950 pour Londres, avec 
en poche une bourse pour Oxford et son 
rêve d’écrire. C’est l’exil du colonisé 
qui, entre deux piges à la BBC, publie en 
1957 son premier roman, le satirique 
Masseur mystique, et taille les premiè­
res croupières d'une longue série à la 
société de son île natale.

Après l’énorme succès A'Une maison

l>our monsieur H is teas, inspire de son 
père. Naipaul. voyageur de plus en plus 
pessimiste, décrit indépendances, na­
tionalismes. Afrique (dans (iuerilleros 
ou A la rourbe du fleure, son Voyage 
au coeur des téni'bres à lui) et bien sûr. 
l’Inde. Avec une acuité, une férocité qui 
lui vaudront parfois d’être taxé de réac­
tionnaire par les tenants de la culpabi­
lité de l’homme blanc

Il décortique aussi une de ses bêtes 
noires, le fondamentalisme musulman 
dans les pays non arabes, Indonésie. 
Iran. Malaisie, l’akistan: Crépuscule 
sur l'islam; voyage au pays des 
croyants et Jusqu 'au bout de la foi. 
retour sur un même voyage.

Cosmopolite par manque de racines. 
Naipaul dit avoir «toujours ressenti le 
besoin de faire comprendre que (...) ce 
voyageur de langue anglaise de par le 
monde n’était pas anglais, mais coloni­
se. et qu'il transportait des images dif­
férentes dans sa tête». De romans en 
nouvelles, il s’impose aujourd’hui, avec 
le recul, comme un pionnier de la « mon­
dialisation littéraire ».

D'où une œuvre de l'identité malme­
née, interface entre codes culturels

Sir V.S. \aipuul photographie a sa residence de Salisbury, en \ngletenr.

multiples comme un autre de ses pairs. 
Salman Rushdie, il écrit dans la langue 
de 1a métropole, avix* le midaisc de la 
langue d’origine, incarnée par oet im­
prononçable prénom, transforme en 
V.S. (Vidiadhar Surajprasad ) Mais 
désormais precede de «Sir», car ultime 
paradoxe du colonise', il a etc anobli en 
1990 pour « services rendus aux lettres 
anglaises». Avant cette nouvelle consé­
cration du Nobel.

A laquelle il a répondu par un simple 
communiqué, se disant «profondément 
ravi » par cette «accolade inattendue», 
Naipaul a juge qu’il s’agissait d’un 
«grand hommage à l’Angleterre, ma 
maison, et à l’Inde, maison de mes an­
cêtres ».

Car Naipaul a aussi la réputation 
d’avoir un sacré caractère, misanthro­
pe, dur, cynique, méprisant pour les 
chapelles littéraires. Selon l'écrivain 
américain l'ail! Theroux, avec qui il

Un lecteur feuillette le premier livre de EN. Naipaul à la foire de Francfort.

s'esi brouille, il élève «la mauvaise' lui- 
meur au rang de preux e de son tempe­
rament artistique».

Ci' qui. pour U' patron de 1' \cademie 
suédoise. Horace Kngdahl. csi «aussi 
l’une de scs qualités ». « Il a etc très sur­
pris. et je ne crois pas qu’il faisait sem- 
hlant Surpris, parce qu’il pense qu’en 
tant quecrivain il ne représente rien 
d’autre que lui-même», explique-t-il.

Avant de reconnaître que le choix de 
Naipaul pourrait être vu comme politi­
que, au regard de la situation mondiale 
actuelle. Cette dernière, «donnera 
peut-être lieu à une reaction plus as­
sourdie. Je ne crois pas que nous au­
rons des protestations violentes des 
pays islamiques, et s’ils prennent la pei 
ne de lire ses livres de voyage dans cel­
te partie du monde, ils se rendront 
compte que sa vision de l’islam est 
beaucoup plus nuancée».

«Ccqu’il attaque surtout dans l'Islam, 
c’est ce trait particulier qu'il a en com­
mun avec toutes les cultures amenées 
par les conquérants, qui rsl de tendre a 
oblitérer la culture précédente», a-t-il 
ajouté. Allusion directe aux talibans af­
ghans, récents auteurs de la destruc­
tion des bouddhas de Bamiyun ’

C’est dans le plus grand seercl que les 
18 membres à vie de l’Académie font 
leur choix, l it les finalistes ne sont révé­
lés au public que 50 ans plus tard, lais­
sant libre cours aux rumeurs et suppu­
tations dans le monde littéraire. Le No­
bel do littérature avait été décerné l'an­
née dernière au Chinois de l’exil deve­
nu Français, Gao Xingjian. Au grand 
dam de Pékin.

Pour boucler la semaine de remise des 
prix, qui prend une colorai ion particu­
lière en cette année du centenaire des 
Nobel, ne reste que le prix Nobel de la 
paix, qui sera annoncé aujourd'hui a 
Oslo, en Norvège.

LaSRC
plus

prudente 
avec les 

images de 
ben Laden

MONTRÉAL (PC) — Les médias feront 
montre de beaucoup plus de prudence 
lorsque leur paniendront des vidéos 
d'Oussama ben Laden exhortant ses 
troupes à continuer la lutte contre les 
États-Unis, et Radio-Canada avoue 
maintenant qu'on exercera un «juge­
ment journalistique » avant de diffuser 
de telles images.

En fin de semaine dernière, une en­
tente entre Radio-Canada et CNN a per­
mis d’obtenir de façon immédiate et en 
continu tout ce qui provenait de CNN.

Lorsque CNN a commencé à diffuser 
la vidéo exclusive d’Oussama ben La­
den. vraisemblablement tournée quel­
ques jours plus tôt. RDI s’était immédia­
tement branché sur les images fournies 
par CNN (obtenues de la chaîne arabe 
aklezira). diffusant en même temps.

Mais il y a quelques jours, les plus 
hautes autorités du gouvernement 
américain ont conseillé aux réseaux de 
télévision de cesser de diffuser ces ima­
ges de ben Laden. Depuis mercredi, les 
grands réseaux américains ont déclaré 
qu’ils allaient se montrer beaucoup 
plus prudents.

Au service des relations publiques de 
Radio-Canada, on indiquait hier qu'à 
Radio-Canada aussi on marquera une 
distance journalistique si de nouveaux 
documents vidéo de ben Laden sont mis 
à la disposition des chaînes internatio­
nales. On ne veut pas qu'un terroriste 
prenne les ondes télévisuelles en otage, 
fait-on savoir. Il faut que les informa­
tions obtenues aient un véritable inté­
rêt journalistique, ajoute-t-on. et il ne 
faut pas qu'il s’agisse d'incitations à la 
haine, comme le veut, de toute façon, le 
code de conduite dè Radio-Canada.

y “ ^ V

REUTERS

Lothar Mac h tan et son Uire.

Adolpf Hitler 
était homosexuel, 
selon un historien

■ BERLIN — Adolf Hitler était homo­
sexuel. affirme un historien allemand 
de l’Université de Brême. Lothar Mach- 
tan, dans un livre paru cette semaine 
dans 12 pays, à l’occasion de la Fbire du 
livre de Francfort. Sous le Wire Hitlers 
Geheimnis - Das DoppeUeben eines 
Diktators (Le secret d'Hitler - La dou­
ble vie d’un dictateur), le livre argue 
d’éléments rapportés par des proches 
d’Hitler évoquant son comportement, 
notamment dans sa jeunesse, vis-à-vis 
de plusieurs hommes de son entourage. 
« Nous pouvons dire qu'Hitler a entrete­
nu. jusqu'à la fin des années 1920. une 
série de relations amicales à caractère 
homo-érotique. Nombre d'entre elles 
étaient qualifiées d'homosexuelles par 
ses contemporains», a déclaré l'histo­
rien au quotidien Die Well. Hitler a vé­
cu dans un foyer de garçons à Munich, 
«dans un cercle d’amitiés masculines 
très orientées ». a-t-il ajouté. «A partir 
de 1930. il s'est senti vulnérable en rai­
son de ce passé, et a toujours tenté de le 
rejeter. » Selon l’historien, le Führer a 
notamment veillé à l’élimination en 
1934 du chef des SA Ernst Roehm. ho­
mosexuel déclaré, parce que ce dernier 
détenait à son sujet des éléments com­
promettants. (AFP)

Parent et Levin 
en spectacle

■ Avant même d’amorcer sa tournée 
Les vends ont changé. Kevin Parent 
s'amènera à la salle Albert-Rousseau, le 
27 novembre, à 20h, en compagnie du 
célèbre bassiste américain Tony Levin 
(Péter Gabriel). Se joindront au duo sur 
scène, le batteur Alain Bergé, le guita­
riste Rick Haworth le claviériste Pierre 
« Pedro » Bélisle dans un spectacle qui 
promet de déménager. Billets en vente 
dès aujourd’hui à la billetterie de la sal­
le Albert-Rousseau (659-6710) et dans le 
réseau Billeteeh (wwwbilletech.com).

Styx au Colisée
■ De retour d’une tournée de 90 specta­
cles aux États-Unis et au Japon, le 
groupe américain Styx se produira le 
8 novembre, à 20 h, au Colisée formule 
concert. En première partie, la chan­
teuse canadienne Alannah Myles, qui 
s’était fait connaître grâce au succès 
Black Velvet, a été chargée de réchauf­
fer la foule. Billets en vente à la billette­
rie du Colisée (691-7211 ) et dans le ré­
seau Billeteeh (www.billetech.com).
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LE FILM No 1 AU CANADA!
« UN FILM DE PREMIER ORDRE.
Denzel Washington nous livre une performance fulgurante. »
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Bandits
■ Deux prisonniers en cavale (Bruce 
Willis et Billy Bob Thornton) cher­
chent a traverser la frontière apres un 
vol de banque, en compagnie d'une 
femme en mal de sensations fortes 
(Cale Blanehett). l'ne comédie policiè­
re du vétéran réalisateur Barn Levin­
son.
Aux StaH He (ierxionx françaùr r! original? un- 
gluts?) Cin?pl?x Od?on ttraupurt Plar? (ha 
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Corky Romano
■ Pour aider des membres de sa fa­
mille qui frayent avec la mafia, un jeu­
ne vétérinaire doit infiltrer le FBI. 
Chris Kattan, un ancien de Saturday 
Night Lire, incarne le rôle-titre. Éga­
lement au générique: Peter Falk, Peter 
Berg et Chris Penn. L'ne comédie de 
Rob i’ritts.
.•lu Start lié (version original? anglais?)

1

Billy Bob Thornton et Bruce Willis dans «Bandits?
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« Un voyage poétique et rebele 
au coeur du temps. On se 
laisse bercer par une tonne 
artistique de phis en pkis 
proche du lyrisme. Le 
regard de Godard sur les 
notions de temps passe et de 
l'Histoire est tasemant. »
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llncent Yallieres aime manier sur scène, aller voir le monde

Langage cru et 
énergie brute
Vallières y est allé avec plus il' 

pour son deuxième album
J U 01 es Samsox 

J Su tu son vii lesole i I rom

Ql'KBKC — L’album di- Viiuviu Nallii4- 
rt“s. Honlcl ambiant, maigre que et* 
soit son deuxième enregistrement, ne 
lui a pas mis de pression additionnel­
le sur les épaulés Au eontraire. e'est 
avec son premier album qu'il a eonnu 
l'angoisse, le travail de studio lui pe­
sant partieulièrement lourd.

«Cette fois-ei, on s'est plaee dans un 
eontexte pour ne pas s'en faire. On a 
loue un chalet et on a fait 1'enrt‘gistrt*- 
ment sur un huit pistes, dit-il. en en­
trevue de promotion. C'est plutôt la 
tournee de promotion qui m'énerve, 
proviso le jeune rookor de JH ans. .1»* ne 
sais pas trop eomment me eomporter 
avee t;a. »
l’our \ invent Vallières. son premier 

album. Trente arpents, a été bien av- 
eueilli sans être eneense. mais (.a lui a 
permis de jouer sa musique et ses 
chansons et e'est «,*a qui est important.

«On a joué à la planche, toutes les 
fins de semaine étaient booltées. ,1'ai 
appris beaucoup de l'expérience de 
scène, on est allé dans les régions, on 
est allé voir le monde avec notre musi­
que et on a gagné de l’assurance», 
précise-t-il.

Le fait de donner des spectacles a 
changé considérablement sa fa^on de 
percevoir le milieu et il s'est posé des 
questions comme «Qu’est-ce que j'ai 
vraiment envie de faire? Comment le 
faire? Quels sont les projets qui* (.‘a me

tente de défendre?» Les réponses 
sont dans son nouvel album

LE DEUXIÈME ALBUM
Bordel ambiant a etc eom,*u au 

cours des derniers mois, à travers la 
tournée de spectacles «> Les fins de se­
maine. on donnait des spt*clacles et la 
semaine, on répétait les nouvelles 
chansons On a monte les chansons 
basic, drum, basse et guitare Après 
on est allés chercher Eric (îoulet des 
Chiens, pour avoir une \ ision de l'ex- 
terieur La preparation a etc longue, 
mais l'enregistrement a dure deux st*- 
maincs, plus une semaine de mixage ». 
dit-il.

Dans leur petit studio-chalet. Vin­
cent Vallières et ses musiciens ont es­
saye de rester le plus près possible de 
l'enregistrement lire, «pour garder 
l'énergie brute», preciso-t-il.

Le son de cet album est nettement 
plus rock que son premier, «.l'étais 
rendu là. j'étais tente que ma musique 
brasse un peu plus, d'avoir un son plus 
éméché, plus garage», avoue-t-il

Le langage qu'il utilise est un langa­
ge cru. «.l'aime là-dedans, le côté plus 
familier des mots, j'ai trouve une <//•/- 
re plus intuitive, .le ne me suis pas im­
pose de limites, je me suis plutôt dit 
que je verrais après », ajoute-t-il.

Vincent Vallières y est allé cette fois- 
ci. beaucoup plus d’instinct, sans trop 
se poser de questions. Mes chansons 
sont plus ouvertes et elles ne contien­
nent pas de réponses à tout. Je me suis

donne cette littcric de poser des ques­
tions J'essaye d'interpeller», dit-il 
Kinalemcnl. il n’impose plus sa \er- 
sion des choses, il laisse des points 
d'interrogations

NOUVEAU SPECTACLE
Le nouveau spectacle qu'il propose­

ra sera très different de celui qu’il a 
promené à travers le Quelnv au cours 
des deux dernières années II aime 
monter sur scène, aller voir le monde, 
pour lui. c'est un travail de fond

>> Si je fais un album, c'est pour jouer 
ma musique, avancer et pour faire 
d'autres chansons Je veux donner 
aux gens certaines references ». dit-il

Les deux dernières années de tour­
nee di* Vincent Vallières lui ont permis 
de découvrir un Quebec qu'il ne 
connaissait pus très bien. Lui qui est 
ne à Eleurimont. colle sur Sherbrooke, 
a découvert la (iaspesic. l'Abitibi et le 
Saguenay

<> l"est une chance que j’ai, tie faire 
mes chansons, avec ma guitare et de 
découvrir le monde. Et si jamais un 
jour, la I rance ou les Etats-Unis, lui 
offrent une tribune, il ne veut pas ra­
ter l'occasion

htrallèlemcnt à sa musique, Vincent 
Vallières vient do terminer un bac en 
enseignement. Il est aussi à l'origine 
de séminaires sur la chanson engagée 
dans les écoles secondaires et au ni­
veau collégial. Il trouve particulière­
ment important de faire découvrir no­
tre chanson à tous ces étudiants.
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Retour aux sources
Mike Stern réalise un vieux rêve, s’associer à des chanteurs

 Michel Bilodeau
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Collaboration spéciale

QU ÉBEC — « Voices, c'est ni plus ni 
moins qu'un retour aux sources pour 
moi », d’expliquer avec enthousiasme 
Mike Stern. C’est que, explique-t-il. 
pour son dLxième disque l'ex-coéqui- 
pier de Miles Davis a réalisé un vieux 
rêve : collaborer avec des chanteurs 
Cne première pour le réputé guitaris­
te qui se produira dimanche prochain 
au Cabaret du Capitole en compagnie 
notamment de .Main Caron.

Retour aux sources. Mike Stern ne 
pouvait choisir meilleure expression. 
L'intégration de voix à ses composi­
tions le ramène irrésistiblement à ses 
premiers pas musicaux. Cn voyage 
dans le temps qui lui rappelle les dé­
buts de son histoire d'amour avec la 
musique, les premiers frissons.

«À neuf ans, je faisais partie d'une 
chorale d’église. Ma voix a donc été 
mon premier instrument. Un jour on 
nous a recrutés pour participer à un 
vrai opéra ! C’était très impression­
nant pour un garçon de mon âge ! Une 
expérience que je n'oublierais ja­
mais. »

A 12 ans, la découverte de Jimi Hen­
drix, Eric Clapton et B.B.King allait 
définitivement happer Stern et le plon­
ger dans un autre monde. La guitare! 
Un véritable coup de foudre pour l’ins­
trument qui, au début des années 70. 
allait mener le guitariste au réputé 
Berklee College of Music de Boston. 
C’est d'ailleurs par l’entremise d’un 
de ses confrères étudiants, l’ai Methe- 
ny, qu’il décroche son premier engage­
ment d’importance avec le groupe 
Blood, Sweat & Tears. Dès lors sa ré­
putation ne cessera de croître. Par la 
suite on retrouvera le guitariste aux 
côtés de Billy Cobham, Miles Davis (de 
1981 à 1983 puis de 1985 à 1986), Jaco 
Pastorius, David Sanborn et Michael 
Breaker (au sein de Steps Ahead).

En 1986, il amorce sa carrière solo 
avec Upside Downside, un disque 
qu’il réalise avec la complicité d’amis 
comme Jaco Pastorius, Mark Egan, 
David Sanborn et Bob Berg. Dans les 
années qui suivent, le guitariste s’im­
plique dans divers projets (dont le 
quintet de Michael Breaker) tout en si­
gnant une série de disques sous son 
nom. Des disques constitués unique­
ment de pièces instrumentales qui, ra­
conte Mike Stern, n’étaient pas telle­
ment propices à une association avec 
un chanteur.

«Pour mes premiers disques c’était 
peut-être trop complexe comme maté­
riel. Mais avec le recul je constate que 
j’ai souvent tenté de créer quelque 
chose de similaire en doublant ma gui­
tare avec le saxophone. Je pense aus­
si que mes solos de guitare possèdent 
des “qualités vocales”. C’est un peu 
comme si je chantais. J’ai rencontré à 
quelques occasions des chanteurs qui 
m’ont dit qu’il auraient aimé contri­
buer à certaines de mes pièces. Il y a 
quelques années, je me suis dit que 
c’était le temps pour moi de tenter 
l’expérience et d'écrire du matériel 
qui se prêtait plus à ce mariage. »

Sa rencontre avec le bassiste et 
chanteur camerounais Richard Bona 
(membre du Zavvinul Syndicate) allait 
donner le coup d’envoi de ce projet. 
Les deux musiciens, qui ont fait con­
naissance lors d’un festival de jazz en 
Israël, ont eu l’occasion de jammer et 
une complicité s’est rapidement ins­
tallée.

S’il a été plutôt facile de dénicher son 
premier collaborateur, il en a été au­
trement pour les autres invités. «J'ai 
écouté de nombreux chanteurs en au­
dition, mais ça ne collait pas. Lorsque 
j’ai entendu Elizabeth Kontomanou 
j’ai tout de suite su que c’était elle que 
je cherchais. Finalement, j’ai aussi re­
tenu ses amis Arto Tuncboyaciyan et 
Philip Hamilton. Des voix merveilleu­
ses. Les trois ont fait partie du groupe 
world beat Full Circle. »

Des collaborations qui ont apporté 
des couleurs «musiques du monde» 
aux pièces du guitariste. Une autre 
première pour lui. «C’est nouveau 
pour moi et c’est très excitant. C’est 
un disque très positif. Les voix appor­
tent quelque chose de spécial au dis­
que. Des vibrations positives. C’est 
exactement ce que je recherchais. »

En fait, le guitariste n'a qu'un seul 
regret concernant Voices. Celui de ne 
pas pouvoir le présenter sur scène 
avec ses nouveaux collaborateurs. 
«C'est difficile d'impliquer des chan­
teurs et de les amener sur la route. 
Mais c’est quelque chose que je vais 
probablement faire plus tard. »

En attendant. Mike Stern ne cache 
pas son plaisir à l'idée de rejoindre 
.Alain Caron pour sa série de concerts 
en sol québécois. Il connaît le bassiste 
québécois depuis de nombreuses an­
nées et il l’apprécie énormément. «Un 
musicien qui a su développer sa pro­
pre identité. J’ai toujours énormé­
ment de plaisir à jouer avec lui. Et 
pour moi c'est très, très important. La 
musique c'est le plaisir d'échanger et 
de communiquer. Pour moi la scène 
est avant tout synonyme de plaisir. La 
vie est trop sérieuse... pour qu'on la 
prenne au sérieux »
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KISKIMEW

Rendez-vous autochtone

RAVNALD LAVOIE, LE SOLEIL
La comédienne Catherine Joncas, affectueusement surnom­
mée «la petite Indienne» dans son enfance, s’est inspirée de 
cette partie d'elle-méme pour écrire « Rendez-vous/Kiskimew ».

Jean S r-Hn aire 
JSthilairc lesoleil rom

■ QUÉBEC — Ils vivent près de nous et nous ne les eonnaissons pas. 
Surnommée « la p'tite Indienne» étant gamine, la eomedienne blanehe 
Catherine Joneas a pense qu'elle se connaîtrait mieux à bien les 
connaître. Elle a fouille ses rapports avec cette fausse identité qu'on 
lui prêtait affectueusement pour ce rendre compte que celle-ci. en dé­
finitive, recelait une part precieuse d'elle-méme. Elle a pris la plume 
et <,*a a donne le Rendez-rous/Kiskinu’ic, pièce qu’Ondinnok. notre 
seule compagnie professionnelle francophone de théâtre autochtone, 
reprend ce soir et demain t20h). à la salle Multi de Med use.

Kiskinieir so démarque dos entre­
prises passées d’Ondinnok. le plus 
souvent d'essence mythologique. 
C'est un théâtre do témoignage, un 
théâtre do l'énonciation et do la sug­
gestion qui dégage un espace propi­
ce à la rencontre do la culture québé­
coise avec les cultures amérindien­
nes. Un théâtre où l'aculturation. le 
déracinement, le désespoir et l'hégé­
monie culturelle, 
pour ne pas dire 
spirituelle sont 
nommés, oui. mais 
où s'opèrent une 
poésie commune et 
par elle, une recon­
naissance spontanée de ce qui nous 
unit par-delà nos différences.

Une matière sonore des plus sensi­
bles guide Catherine en elle-même: 
la langue crie. Par l’exemplaire du 
dictionnaire cri-français de La- 
combe, bonne âme qui a par ailleurs 
cotisé au génocide culturel des Au­
tochtones, la narratrice remonte le 
chemin des valeurs, blessures irré­
solues du passé, préjugés et omis­
sions qui ont compromis de tout 
temps la rencontre de nos cultures. 
Elle s’en trouve apaisée.

«RESPECT»
Un mot la guide, « kicteritrewin » : 

respect. Un mot pacificateur comme 
pas un. 11 vous fait une oreille d’airain 
quand un professeur d’atikamekw le 
traduit, plus encore quand il l’écrit. 
Une langue, ça se respecte, l’oreille 
québécoise n’en disconvient pas. Et 
la Catherine d’étendre sur nous le 
charme en lequel la tiennent les mots 
créés, de nous faire convenir en dou­
ce qu’il y a eu ici, qu’il y a encore des

gens comme nous, mais différents de 
nous qui savent depuis des siècles 
nommer autrement l'amour et la 
mort, et l'essentiel de ce que la na­
ture et l'esprit ont pu créer ou penser 
entre ces pôles

Le spectacle renaît après des mois 
de dormance. L'expression manque 
peut-être de precision par moments, 
nous certes pas d'émotion et de sincé­

rité. Kiskintett' est 
incarné. La narra­
trice convoque une 
jeune délinquante 
autochtone rentrée 
au bercail, notre 
prof d'atikamekw, 

un quidam blanc, Laeombe et une 
grand-mère dans son exploration 
identitaire. Muet, figure tutélaire, le 
dernier personnage est la grand-ma­
man indienne que Catherine s’était 
imaginée avoir.

La pièce se joue sur une scène ouver­
te, plus précisément sur un praticable 
chantourné qui réalise la rencontre 
syncrétique des imaginaires autoch­
tones et chrétien. Et sous le charme de 
l'environnement sonore de Maryse 
Poulin, qui a ee don d'accoler à une 
histoire le cosmos qui lui convient. El­
le a parfaitement compris que nous 
sommes ici devant un chant de l’âme 
en quête d'union au chant de la terre.

LE RENDEZ-VOUS/KISK1MEW, texte et 
mise en scène de < atherine Joneas.
Avec Roch Aubert. Catherine Joneas, Jean-Marc Ni 
gitan. Rosalia Petitquay et Rrigitte Poupart 
Concepteurs : Catherine Granche, Francine Mar 
tin. Sylvie Morissette et Maryse Poulin. Une pro 
duction d’Ondinnok rue hier, à la salle Multi de 
Méduse. A l'qffiche jusqu'à demain soir(HOh). Re 
serrations au 524 7577.

L’expression manque de 
précision, mais certainement 
pas d’émotion et de sincérité

Il » iitoM. ^.
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Les élèves sortants du Conservatoire d'art dramatique de Québec.

« LA FUITE DE BOUCHE »

Les élèves sortants du 
Conservatoire jouent Novarina

Jkan St-Hilairk 
JStHilaire@lesoleil. corn

■ QUÉBEC — A leur premier exercice public de la 
saison, les élèves sortants du Conservatoire d'art 
dramatique de Québec se mesurent à un auteur uni­
que au sein des dramaturgies francophones, si ce 
n'est de la dramaturgie mondiale. Valère Novarina 
(1942 - ). Sous la direction du professeur Marc Do­
ré. ils en jouent du dimanche 14 au samedi 20. au 
théâtre du Consen atoire. Ln fuite de Bouche, mou­
ture de la fin des années 70 d'une pièce que l'auteur 
français avait écrite au seuil de la vingtaine.Z,V//?- 
lier volant.

Le propos sonne manichéen. «C'est
HQTm l'hi'lnirc dr M. et À! RoiicIh . rh 
HlljUjMRH pat p capitaliste'

jJjVr'yjiH interprète'. Sil\ io-Manm- Arrinl.t. qui

ntiiinini Rien
Ogre, il est comme 'e' .,t|\ i ief'
bons et ses mauvais (^tés. explique-t-il.

Peintre et dessinateur de renom, Va- 
lère Novarina pratique une écriture 
dramatique des plus originales nourrie 
de philosophie, de linguistique et de 
mysticisme.

Manière d’archéologue de la langue, 
il en fouille inlassablement le mystère, 
cherchant à en percer les secrets 
joyeux comme les dessous retors.

« Un magicien de la langue », voilà ce 
qu’est M. Bouche. Obsédé par l’idée de 
rester compétitif, il nourrit ses ouvriers 
au grain et les aliène par ses formules 
habiles, explique le jeune comédien. 
Seulement. « plus la pièce avance, plus 
les ouvriers se révoltent, et c’est par la 
langue qu’ils le font. »

Silvio-Manuel .Arriola jubile presque 
en décrivant le défi posé par le verbe 
sans pareil de Novarina : «C'est une 
écriture très spéciale en regard du son. 
c'est très plaisant à jouer. C'est un uni­
vers tout en petites bulles qui change 
continuellement de couleur : le léger, le 
lyrique et le poétique peuvent basculer 
dans le sanglant ou le vulgaire à tout 
moment. Novarinf n'a jamais été mon­

té au Québec, on a très hâte de voir la 
réaction des spectateurs. C’est un 
théâtre fait pour les acteurs, très ludi­
que. Et ça se joue à un rythme effréné. »

Le spectacle est de structure compo­
site. « Ça se rapproche du cirque, cha­
que personnage vient faire son numé­
ro», explique Silvio-Manuel Arriola, 
que les chantiers ludiques commen­
cent à connaître. Il était en effet, cet 
été, de l’excellente adaptation du ro­
man Zazic flans le métro présentée 
aux Oiseaux de passage par le Théâtre 
Les Fonds de Tiroirs. Un quizz télé, 
l'école, la bouffe et l’usine figurent par­
mi les terrrains d'affrontement de M. et 
M"’* Bouche avec leurs employés.

Maryse Beauchamp, Marjorie j 
Vaillancourt. Annick Fontaine, Alexan- j 
dre Morais, Nicolas Létourneau, Valé­
rie Descheneaux, Véronique Côté et 
Emmanuel Bédard complètent la dis­
tribution. Anouk l^acasse. Jean-Fran­
çois Labbé, Vanessa Cadrin et Julie Mo­
rel signent la scénographie. L’entrée 
est modique : 2 S. Renseignements au i 
643-9833. «
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Dans « lYibu.com », la belle Stella (Caroline Séron) 
ra former un couple mec son patron, Fabrice (Serge Dupire).

Caroline Néron 
veut tout faire

...mais pas n'importe quoi
MONTREAL (PC) — Être belle, est-ce 
un avantage pour une comédienne?

«C’est certain que je me trouve choyée 
d'être jolie, répond Caroline Néron. 
Mais parfois je trouve ça un peu frus­
trant. Il arrive que ça donne l’impres­
sion que tu as tout. La beauté peut fai­
re peur aussi. Si je ne me fiais que là- 
dessus, je pense que je péterais au fret- 
te. Je ne serais sûrement pas bien dans 
ma peau. »

Malgré tout, Caroline Néron admet 
qu’elle va toujours faire attention à el­
le. «Autant physiquement que mentale­
ment », précise-t-elle.

C'est dans cet ordre d’idées que la jeu­
ne femme, contrairement à ce qu elle a 
fait durant plus de trois ans, se conten­
tera de ne jouer que dans Tribu cette 
année. Enfin presque.

«J’ai fait un court métrage avec Bri­
gitte Paquet te et j'ai des projets person- 
nels. l’ai' contre, je ne veux plus, comme 
je l’ai fait récemment, tourner dans une 
d izaine de séries ( en plu s de Grease ) en 
même temps. J’en suis sortie épuisée. Il 
m’a fallu quatre mois de repos. »

Caroline Néron veut du temps pour el­
le, pour son chum (Pascal, guitariste et 
compositeur des Respectables), pour 
partager un repas entre amis et pour 
chanter, ne serait-ce que sous sa dou­
che.

La belle Stella est bien sûr de retour 
pour la deuxième saison de Tribu.com. 
Même quelle va former un couple avec 
son patron, Fabrice (Serge Dupire).

Les fidèles de la sérieZ>/r« savent que 
Stella Trudel (Caroline Néron) est née 
dans cette dramatique. Chose rare en 
télé, on a fait traverser la jeune femme 
dans une autre série, Tribu.com. Elle y 
est arrivée avec toute sa fraîcheur et 
son mal à l'âme.

« Lorsque j’ai commencé à jouer dans 
Diva, le personnage de Stella n’en était 
pas un de premier plan, elle ne devait 
revenir que de temps en temps. » I\)ur- 
tant, plus les semaines passaient, plus 
les intrigues se nouaient et plus Stella 
était présente.

Dans Tribu.com., on retrouve la jeu­
ne femme toujours aussi vulnérable, 
mais avec un semblant d’assurance; en 
affaires et avec un enfant.

Si sa relation avec une femme est cho­
se du passé, il n'est pas dit. « Stella n'est 
pas lesbienne, elle est à l’âme. Et. pour 
l’instant, c’est pour l'âme de son patron 
Fabrice que son cœur bat. Elle va vivre 
des hauts et des bas parce qu'elle est in- 
séeure. Elle ne peut pas se donner à 
100%. Elle a de la misère. Juste le fait 
d’aller habiter avec Fabrice ne sera pas 
simple. Il va y avoir des discussions. »

Caroline Néron a longtemps travaillé

dans la pub avant d'apparaitre dans le 
film Lee conciergerie. C’est là que tout 
a débloqué pour elle.

«C’est depuis que je suis haute com­
me ça que je rêve d’être comédienne. 
J’ai, durant des années, fait de la publi- 
citéet de la figuration. Durant un an, j’ai 
été la serveuse dans Watatatow. IVr- 
sonne ne s’en souvient, c’est sûr. Tout 
ce que j’ai dit en un an, c’est ; veux-tu un 
café?»

Après La conciergerie, elle passa une 
audition pour Diva, ensuite Hcseaux 
est arrivé, suivi par une participation à 
la série l'ne voix en or. Elle participa à 
la série Cover Me (qui lui valut une no­
mination), tourna à Toronto dans Tra­
ders, tournage qui fut suivi pur Haute 
surveillance et par Tribu.com.

Sans oublier frrrasc, une eoanimation 
et sa remarquée prestation en tant que 
chanteuse au dernier gala MétroStar. 
Ce numéro, dont elle entend souvent 
parler, fut une surprise pour le grand 
public. Pourtant, Caroline Néron rêve 
de chanter depuis belle lurette. Elle 
écrit des textes, son chum, des musi­
ques, et qui sait si son talent ne traver­
sera pas les frontières un jour ?

« J’veux tout faire. Et j Veux faire dia 
scène, ça, c’est sûr ! Grease a réveillé 
quelque chose en moi. Mais je ne veux 
pas faire n’importe quoi. »

Confiez-nous 
vos contrats de

nettoyage.
rr

Débarrassez-vous de la 
saleté...vite fait bien fait!
Vos tapis, vos meubles et même vos
conduits de ventilation seront très 
très propres après notre passage!

CONTACTEZ-NOUS !

527 5050
TAPIS | MEUBLES | CONDUITS DE VENTILATION

âüis
STEAMATIC

service complet de nettoyage

Steamatic, un nettoyeur d’expérience.
--------------------------

«One Week» y un film culte des surréalistes.

i .

Retour 
au muet

Régis Tremblay 
H T rembla !)@lesole H.corn

■ QUÉBEC — On rêve, la réalité! Ce slogan pu­
blicitaire de 1925, c’est tout le programme du siècle 
dernier, le XX' ! Ce spot muet en noir et blanc résu­
me en une minute les ambitions et les illusions d une 
époque naïve où tout semblait possible, où tout sem­
blait pouvoir s'acheter, s'inventer, même le bonheur.

On rêve, ta réalité! fait partie de 11 courts métrages du 
temps du muet, avec trois musiciens sur place, dans un ci­
né-concert présenté à l’auditorium 1 du Musée de la civili­
sation. demain à 19h30. Produit par Thécif-Région Île-de- 
France. ce ciné-concert Bienvemie dans un mon­
de meilleur sera ensuite présenté à Montréal. Joliette et 
Rouyn-Noranda.

Voir Buster Keaton aux 
prises avec une maison en 
kit dont les numéros de 
caisse ont été inversés par 
un rival, c'est redécouvrir 
un film culte des surréalis­
tes (One Week, 1920)... Ad­
mirer Joséphine Baker dé­
vêtue dans une revue des 
Folies Bergères, c'est jouer 
au voyeur comme le fameux 
sapeur de» Hallucinations 
d'un pompier (\$2H)... En­
trer dans Le ventre d'un 
magasin (1930), en l'occur­
rence la Samaritaine, c’est 
assister au spectacle ahu­
rissant de la préparation de 
6000 repas en un jour...

Tète-à-tète amoureux 
(Tulips Shall Grow). 1942) 
ou face-à-face de locomoti­
ves (Train Crash. 1913), 
partie d’échecs (La fièvre
des échecs. 1925) ou combat de boxe (Charlemont. 1901 ). 
ce montage de 90 minutes constitue un survol saisissant 
des débuts du cinéma, qui coïncident avec ceux de la mo­
dernité.

Pttur faire le lien entre cette époque et la nôtre, le Trio .An­
gulaire accompagne ces images passées de musique élec­
tronique qui tient autant du free-jazz que de Y ambient. Un 
puzzle sonore assemblé en direct par trois musiciens nan­
tais; Roland Spenlé. Frédéric Garaud. dit Phagz. et Ro­
muald Tuai, dit Rom.

La tournée Bienvenue dans un monde meilleur est pré­
sentée dans le cadre de l’événement France au Québec/La 
saison, organisé par l’Office franco-québécois pour la jeu­
nesse. r

Roland Spenlé
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ÉLECTION MUNICIPALE, "NOUVELLE VILLE DE QUÉBEC

RÉVISION DE LA LISTE ÉLECTORALE DU 12 AU 17 OCTOBRE

Vous recevrez par la poste un avis de révision qui confirme votre 
inscription sur la liste électorale et qui vous informe du processus de 
révision. Il est de votre responsabilité de vous assurer que les 
renseignements contenus sur cet avis sont exacts.

• Vos nom et prénom figurent-ils sur l’avis ?
• Vos nom et prénom sont-ils correctement orthographiés ?
• L’adresse de votre domicile actuel est-elle celle qui apparaît 
sur l’avis ?

Si vous avez répondu «non» à l’une de ces questions, vous 
pouvez profiter de la période de révision pour présenter une 
demande d’inscription ou de correction devant la Commission de 
révision de votre district.
À l’appui de votre demande, vous devez présenter deux 
documents :

• l’un portant votre nom et votre date de naissance :
- certificat de naissance ;
- carte d’assurance-maladie :
- carte d’hôpital ;
- passeport canadien ;
- autres :

• l’autre portant votre nom et l’adresse de votre domicile :
- permis de conduire ;
- compte d’électricité ;
- bail ;
- bulletin scolaire ;
- compte de taxes municipales ;
- autres.

La demande d’inscription, de correction ou de radiation peut 
également être faite par votre conjoint (y compris le conjoint de 
fait), un parent ou une personne qui cohabite avec vous. Il leur 
suffit d’apporter les deux documents permettant de vous 
identifier.

418 643-9623 • www.transitionquebec.org Électiun2001
Ville de Québec

Corr «4 4* * *'Of i ’-O' '*• kl Vi • d* Quét*c

http://www.transitionquebec.org
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AGENDA
Le vendredi 12 ocr

JOCELVN BERNitR LE SOLEIL
Uorire Simon, nur la scene de la 
Maixon de la chanxon ce soir et

demain a 20h. Réærvationa : 692-2621.

CINÉMA

Les chiffres indiquent la valeur artistique, (2) remar­
quable; (3) très bon; (4) bon; (5) moyen, (6) pauvre. Les 
cotes sont fournies par Médiafilm elles peuvent différ­
er de celle des critiques du SOLEIL

CINÉPLEX 00E0N BEAUPORT (66t 9494) Bandits ()
vf t2h45,15h25,18h35, 2th25 (G) Jour de formation 
(4) 12h40, 15h35, t9h05, 2th50 (t3 ans) Heureui 
hasard (4) 13h45. 16h20. 19h20, 2fh40 (G) Un crime 
au paradis (4) 13h30, 15H55, IBhIO, 20h50 (G) Mon 
vaillant primate 2 (6) vf t3h40, !6h05 18h55 (G) 
Virée d'enfer (4) 13h25, 16h10, 19h, 21h20 (13 ans) 
Cœurs perdus en Atlantide (4) () f 3h20,15h45 19h15 
21h35 (G). Ne dites rien (4) t2h35, 15h10, 18h45, 
2fh15 (13 ans) Le labuleui destin d'Amélie Poulain
(2) 12h35, 15h20, 18h05, 21h05(G) Zoolander (4) v f 
13h15, 15h25, 18h20, 20h30 (G) La chambre du fils
(3) 13h, 15h40, 18h, 20h20 (G) Le mousquetaire (5) 
16h, 21h10 (G) Folies de graduation 2 (5) 12h50 
15h15. 19h10, 22h (13 ans) Rock Star (4) vf 21H55 
(13 ans) La planète des singes (4) 21h (G) Les autres
(4) 13h05, 15h30, 19h25, 21h45 (G) Le journal d'une 
princesse (5) 13h10, 15h50, 18h25 (G) Heure limite 2
(5) 13h50, 18h30 (G) Intelligence artificielle (2) 
12h30, 16h30. 20h (G) Tarifs 9.75$ 13 ans et moins 
et 65 ans et plus 5,75$ Matinée (sauf jours fériés) 
6,75$ Avant 18h sam et dim et jours fériés 7,75$ 
Mardis et mercredis: 6,25$.

CINÉPLEX ODÉON PLACE CHAREST (529-9745 ou 
9746). Bandits () vf 13h, 15h35, 18h40. 21h15 (G) 
Zoolander (4) v f 13h10, 15h20, 18h10, 20h30 (G) 
Heureux hasard (4) 13h50, 16h30, 19h10, 21h35 (G). 
Ne dites rien (5) 13h40, 16h10. 18h45, 21h20 (13 ans). 
Cœurs perdus en Atlantide (4) () 13h35, 15h55,18h25. 
20h40 (G) Jour de formation (4) 13h20, 16h, 18h30, 
21h10 (13 ans) Virée d'enter (4) 13h30. 16h20, 19h, 
211)30 (13 ans) Le labuleux destin d'Amélie Poulain 
(2) 13h05, 15n45. 18h20, 21h (G) Tarifs: 7,50$; âge 
d'or et adolescents lusqu'à 17 ans 5$. tous les jours 
avant 18h: 5$; mardi et mercredi toute la lournée. 5$

CINÉPLEX ODÉON SAINrE FOY (871-1550) Jour de 
formation (4) 12h50, 13h25, 15h35, 16h20 18h35, 
19h10. 21h20, 21h55 (13 ans) Heureux hasard (4) 
12h40, 14h55. 17h05,19h20, 21h45 (G) Virée d'enfer 
(4) 12h30. 13h15. 14h40, 15h45, 16h55, 18h40, 19h25. 
21h10, 21h50 (13 ans). Joy Ride (4) v.o.a. 13h10. 
15h20, 18h45. 21h05 (13 ans) La loi du cochon () 
12h30, 14h45. 17h, 19h15, 2lh40 (13 ans). Ne dites 
rien (5) 12h45, 13h20, 15h25, 16h10. 18h30. 19h05, 
21h15.22h(13ans) Don t Say a Word (5) v o a 13h05, 
15h40, 18h50, 21h35 (13 ans) Cœurs perdus en 
Atlantide (4)() 13h, t3h35, 15h30. 16h15, 18h20, 19h. 
20h50, 21 h25 (G) Une jeune fille à la fenêtre () 15h50. 
20h55 (G) La chambre du (ils (3) 13h30. 18h25 (G) 
Amélie (2) v o f s t a 12h55. 15h55, 18h55, 21h45 (G). 
Tarifs Sou adultes 12$. entants et aînés 6.25$ Sam 
dim avant 18h adultes 9,50$: enfants et aînés: 6.25$ 
Lun au ven avant 18h, et mar mere toute la lournée: 
adultes 7,50$; enfants et aînés 6.25$

CLAP (650-CLAP). La chambre du fils (3) v o it s t f 12h
(G) Éloge de l'amour (4) 13h50. 18h30, 22h10 (G) Le 
fabuleux destin d'Amélie Poulain (2) 14h10,161)30,19h. 
211)20 (G) La loi du cochon () 11h25, 131)25. 151)25. 
171)40. 21h45 (13 ans) Mariages () 111)35. 161). 20h20 
(G) Un crime au paradis (4) 131)35, 17h30, 19h25 (G) 
Une jeune fille à la fenêtre () 111)45, 15h35. 19h40, 
21h30 (G) Tarifs 7$. ven au dim après 18h. 8.50$. 50 à 
64 ans et etudiants 6S 65 ans et plus et 14 ans et moins 
5.50$. Mar. et mer.: 5.50$. Représentations avant 11h 4$.

GALERIES 01 LA CAPITALE (628 2455) Virée d enter THF ATR F 
(4) 19h10 21n45 i13 ans Cœurs perdus en Atlantide
(4) () 19h40 22n05 (G, Le journal d une princesse <5)
13h15 15h55 I8h45 21h20 (Gi Heure limite 2 (5) 
21n35 (G; Folies de graduation 2 (5) 14n 16h30 
19h30 22r (13 ar'S Un crime au paradis (4) 19h25 
2fh40 (Gi Le fabuleux destin d Amélie Poulain (2)
19025 22nH , Shrek (3i f 14015 16040 iG,
Zoolander 14) vf 19035 21 n50 iG Mon vaillant pn 
mate 2 (6) vf 13030 I6n 19015 «G) Heureui hasard
4 50 16015 19030 21035 G Ne dites rien (•)

19015 220 (13 ans Jour de formation (4) 19015 22o 
(13 ansi Bandits () vf 13030 16n30 1 9015 21055
(G)
LIDO (837 0234) Bandits ()vf 130 18045 21030 (G) 
Mon vaillant primate 2 (6) 19o (G) La chambre du fils
(3) ’30 21030 iGi Zoolander(4) vf 13o 19o 21030 
(G) Heureux hasard (4) 13n 19r 21030 iGi Jour de
formation (4) 130 18045 21030 (13 ans> Ne dites 
rien (51 130 18o50 21030 H3 ans Virée d enter |4| 
130 190 21030 (13 ansi Cœurs perdus en Atlantide
(4) () 130 190 (G Un crime au paradis (4) 21030 |G 
Le fabuleux destin d Amélie Poulain (2J 130 18045 
21030(G) Tarifs Ven sam dim (soir) 9S I3a20ans 
6 50$ 12 ans et moins et 65 ans et plus 4$. Ven sam 
dim. (tour) 6.50$. 12 ans et moms et 65 ans et plus 4$ 
Lun mar mer 6 50$ 12 ans et moins et 65 ans et plus 
4$ Jeudi 4 50$ 12 ans et moins et 65 ans et plus 
3 50$

STARCITÉ (874 0255) Bandits () vf 130 13030 
15045 16025 190 19035 220 22030(G) Bandits ) 
voa 140 16050 19030 22020 iG Corky Romano () 
vo a 130 15015.17015 19030 21045 iG Mon vail­
lant primate 2 (6) v t 13035 15045 17045 19050(Gi 
Training Day (4) v o a 13045 16030 19010 21055 (13 
ans) Max Keeble s Big Move (5) voa 14045 16050 
19015 (G Ne dites rien (4) (4) voa 13015 15050 
19010, 21045 (G) Zoolander(4)vf 140. 16015 190 
21015 (G) Un crime au paradis (4) 14020 16045 
19040 22005 (G) Zoolander (4) voa 13025 160 
19010 21040 (Gi Hearts in Atlantis (4) voa 21030 
(G) Le labuleux destin d Amélie Poulain (2) 130 
13030 140 15050 16020 16050. 18045 19015. 
19045 21030 220 22030 (Gi Les autres (4) 140 
16030 19025 21055 (G) Le journal d une princesse
(5) 130, 15040 18045 21020 (G) La forteresse sus­
pendue (5) 13010 (G) Moulin Rouge (3) vf. 16010 
190 21040 (Gi Shrek (3) vf 13045 16010 19020 
21040 (G)

ALOUETTE, Saint Raymond (337-2465) Le mousque­
taire (5) 200 (G) L’enjeu (5) 20015 (G) Tarifs 7,25$ 
13 à 19 ans et âge d or 5.25$ 12 ans et moins 3.50$ 
Matinées et mar mere 5$. 12 ans et moins 3,50$

CINÉMA MUET Antitube reçoit -Theatre et cinéma en 
Ile-de-France - À 19030 à l'auditorium du Musée de la 
civilisation. Coût 4$; membres d Antitube et étudiants 
2$. Amis du Musée 1$ Rés 643-2158

ARCHIVES LE SOLEIL

Jacqueline Lefebvre présente 
son spectacle en hommage à Edith Piaf 

ce soir et demain à 20 h 
au Moulin Marco tu de Pont Rouge. 

Réservations : 873-2149.

MUSIQUE
GILLES BERNARD (quatuor). A 200 Série Jazz au 
Domaine Cataraqui. 2141. chemin Saint-Louis Entrée: 
15$: enfants, étudiants et aînés 13$: membres de la 
Fondation: 12 Info 681-3010

CONSERVATOIRE DE MUSIQUE. 270. rue Saint-Amable 
Classe de maître/atelier Angela Hawaleskha. Ven et 
sam 9030 à 16030. au Studio 2-53 Info 643-2190

LA DOUBLE INCONSTANCE de Mar vaux M se en scyne
d Andre Brassard M Sylvie Cantin Erika Gagnon tnc 
Leblanc Jean-Sébastien Ouéiiene Bruno Marquis 
Mare-France Tanouay Guy-Danei Tremblay Ven a 200 
sam a I6n Tnéàtre du Trident Grand Théâtre 
Reservations 643-8131 Jusqu au 13 octobre

LES ENFANTS D’IRENE texte et mise en scene de Ciaude
Poissant Production du Théâtre PaP Int.. Mireille 
Brullemans Dominique Leduc Julie McCiemens 
Sebastien Ricard Reynaid Robinson Benoît Vermeulen 
Genevieve Rochette Mar au sam a 20n Théâtre 
Periscope. 2 rue Cremazie Coût 22$ etudiants.aines 
16$ Réservations 529-2183 Jusqu au 20 octobre

LES GRANDS DEPARTS de Jacques Languirand M se
en scène de Patnc Saucier Int Lorraine Côte Michel 
Nadeau Mane-Gmette Guay France Larocheiie Roland 
Lepage Jack RobitaJie Mar au sam a 200 de 16 et 17 
oct a 130) Theatre de ia Bordee 1143, rue Saint-Jean 
Réservations 694-9631 Jusqu au 27 octobre

LE RENDEZ VOUS,XISKIMEW par le tneâtre Ondmnok 
Mise en scene de Catherine Joncas Int RocO Aubert 
Catherine Joncas Jean-Marc Niquay Rosalia Petnquay 
Brigitte Poupart Ven et sam a20h a la salle Mutti de 
Meduse 591 Samt-Valiier Coût 15$ Réservations 
524-7577 Jusqu au 13 octobre

LE CHIEN DE CULANN Trilogie théâtrale de William 
Butler Yeats par le Théâtre Péril sMise en scene de 
Christian Lapointe avec Serge Boom Frederic Bouffard 
Valérie Laroche. Isabelle Miclette et Caroline Tanguay 
Ven. et sam â 200 au Petit Théâtre de Québec. 190 rue 
Dorchester Sud Coût 15$ 13$ (etudiant) et 10$ 
(groupe) Réservations: 643-8131 Jusqu’au 13 octobre.

LIGUE UNIVERSITAIRE 0 IMPROVISATION Match Trefle
c Pique a 200 au pavillon Pollack Coût 6$

SPECTACLES/VARIÉTÉS
BENOIT PAQUETTE Ven et sam a 200 Cabaret du 
Capitole Rés 694-4444

DORICE SIMON humoriste Ven et sam à 200 Maison 
de la chanson. Rés 692-2631

JOSE BARRENSE OIAS La samba du sorcier» A 200 
Aux Oiseaux de passage. 499, 4e Avenue. Coût: 23$. 
Rés 524-0555

SERGEI TROFANOV musique du monde A 20030 Au 
Vieux bureau de poste de Samt-Romuald. 2172. chemin 
du Fleuve Infos 839-1018

JACQUELINE LEFEBVRE CHANTE PIAF Les 12 et 13
oct â 200 au Moulin Marcoux. Pont-Rouge. Entrée 22$. 
Rés 873-2149

• ANATHEMES», récital de poésie A 20030 au Tarn Tarn 
Café. 421. boul Langelier Éntrée libre Info: 523-6021

CAFÉS/BARS/RESTAURANTS

Quartette Jean-Luc Thibault. À 21030 Bar l'Emprise de 
l'Hôtel Clarendon. 5/ rue Sainte-Anne 
Only Blues Band. À 21030 au Pub Galerie New York, 
5000, 3e Avenue Ouest. Charlesbourg Tél 623-5750. 
The Marek and Roll Parade. Au pub Le Millénaire, 8045. 
boul H-Bourassa. Charlesbourg Tél. 628:7111.
Trio Virginie Hamel, jazz et bossa nova À 200 au Trip â 
Trois, 1345, chemin Sainte-Foy.
Soirée Karaoké es ven et sam a 200 au restaurant 
PizzApizz, 637. Grande Allée Tel.: 522-3000.

DANSE
CORRESPONDANCE. Série de danse contemporaine. 
Ven et sam â 200 Artistes des É-.U . Montréal. Toronto 
et Québec Organisé par Lydia Wagerer, Au studio La 
Rotonde. 310. boul. Langelier Info 522-0068

«PASSION» Par la troupe Québec Dansorient. Demain à 
200 à la salle P-E -Jobin du Cegep de Limoilou. campus 
de Québec Entrée 15$ (étudiants 12$) Billets en vente 
au centre sportif du cégep ou au 841-2693

CONFÉRENCES

LES GRANDS EXPLORATEURS Ciné-conférence 
«Antarctique», de Alain Hubert Ven Sam. 200 Dim 
190. Salle Albert-Rousseau. Coût: Ven. Sam. 13.90$. 
Dim 12.40$ Res 659-6710.

LE YOGA AU QUOTIDIEN par M Claude Maréçhal fon­
dateur des écoles européennes du Vimyoga. A 200 au 
Centre Lucien-Borne, 100 chemin Ste-Foy. local 405. 
Coût 10$ Into 691-4657

COLLOQUE SUR LA SIMPLICITÉ VOLONTAIRE.
Organisé par les AmiEs de la Terre de Québec. 
Conférences, ateliers, table ronde Invité: Dr Serge 
Mongeau Demain de 8030 à 170 au pavillon Pollack de 
l'Université Laval. Info: 660-4407

MA SANTE MA LIBERTÉ- for." prese-’ê par
> Association q« sanie holistique du Quebec Demam a 
compter de 9o au Domaine Chanevo « Route 362 Sa* 

| Saint-Paul Inscriptions 75$ 125$coupiei 
Reservations 656-1440

L HORIZON FAMILLES MONO SAINTE URSULE 1090 
de u ege Samte-Fo, -Si ie suis s> torm.oac e poprquo 
suis-je encore seuMé)?- par Christian Andrews A 20"

| Coût 5$ 2$ Info 651-8027

* v

RAVNAID LAVOIE LE SOLE
Sergei Trofanof ce soir a 20h.

Au lieux bureau de poste de Saint- 
Romuald. Résen ations : 839-1018.

DIVERS

UN UNIVERS À DÉCOUVRIR PORTES OUVERTES
Demain de 100 â 160 au 1055. rue du PE PS Sainte- 
Foy. Par le Centre de foresterie des Laurentides. le 
Service canadien des forêts. Ressources naturelles 
Canada Info 648-5254

«UNE PLUIE DE NECTAR». Activités pour la paix avec les 
moines tibétains du centre MamusOri Samedi â 140 
Puia pour la paix, à l'église Samt-Roch (entrée libre, con­
tribution volontaire) Dimanche à 130 enseignement sur 
la meditation, avec Khen RimpocOe Lobsang Jamyang. â 
la cathédrale Holy Trinity, rue des Jardins. Vieux-Québec 
Entrée libre: don suggéré 8$ Info 522-3664

MARCHÉ AUX PUCES du Club Optimiste de Saint- 
Nicolas Demain de 90 â 170 â Place Saint-Nicolas

MARCHÉ AUX PUCES de la St-Vmcent-de-Paui de la 
paroisse Sainte-Ursule Sainte-Foy. Ven. 170 à 21 h Sam. 
90 à 150. au sous-sol de l.église. boul. Neilson

CARACTERRE. Marché de céramique nouvelle. 
Exposition par une quarantaine de potiers de Québec. De 
90 à 180 au Marche du Vieux-Port. Jusqu'au 14 octobre.

LES INSECTES DU QUÉBEC EN TOURNÉE, exposition de 
l’Insectarium de Montréal. Au Carrefour Charlesbourg, 
8500. boul. Henri-Bourassa Jusqu'au 21 octobre

COLLECTES DE SANG de 10030 à 20030 à Place Sainte- 
Foy. et de 140 à 20030. à l'église Saint-Ambroise. 
Loretteviiie.

CONSEIL DE GUERRE À LA TOUR MARTELLO 2 avenue 
Taché Souper-mystère de 1814 avec menu typique de 
l'occupation britannique de la tour Martello Les samedis 
â 180 Tarifs: 31.75$. 12-17 ans/65 ans et plus: 28.75$. 
Réservations. 649-6157.

SAFARI 0 OBSERVATION DE L'ORIGNAL. Ven au lun
de 60 à 10030 ou de .14030 à 200 Au parc de la Jacques- 
Cartier, secteurs à l'Épaule et Sauatauriski. Rendez-vous 
au camp Devlin, à 2,5 km au nord du camp Mercier sur 
la 175 Nord. Coût 20$ plus tarif d entree au parc (3.50$). 
Forfaits activité d'écotourisme safari et hébergement en 
teepe Info 848-5099

VERNISSAGES
GALERIE DU GRAND THÉÂTRE. À 170: Marie Rioux 
peintures L'exposition se poursuit lusqu au 29 octobre

AU JANE B ANGLAISE CAFÉ. 1039 3e Avenue 
Québec A 170, vernissage de «Racines», de Alexandra 
Caron. Lexposition se poursuit lusqu'au 8 novembre

RÉUNIONS
AUTONHOMMIE. centre de ressources pour hommes 
Groupe de parole mixte «Comment rester moi-même 
dans ma relation?». À 19030. au 1575. 3e Avenue. 
Québec. Coût 4$/3$. Rés. 648-6480

JOUEURS ANONYMES G'o^pe 3 entra :e pouf lOuéurs 
compulsifs Rencontra ies .encreois a I9h30 au 281 
chemin Sainte-Foy Québec Inf 871-0131

EMOTIFS ANONYMES A 200 groupe Espor Genre 
Marchand 2740 2e Avenue sa»e 104 Inf 647-7147 A 
20r g-oupe Renaissance Au 61 rut Ro-ssea» St- 
Apoimaire Int 831-3804

OUTREMANGEURS ANONYMES Groupe .essem e es 
vendredis à 200 au 2315 avenue Royale sous-soi pres­
bytère Courvei Info 418-663-6388

SEXOLIQUES ANONYMES 30ur ceux qp soutirent de 
problèmes de compulsions sexuehes A 19O30 Info 
659-7771

DEPENSIERS ANONYMES - .r
Rencontre hebdomadaire sur rendez-vous au 815 rue 
Joffre pièce C-210-A Québec Int François 683-5860

ACTIVITES SOCIALES
CLUB DE L ENTENTE personnes ares entre 25 et 40 
ans «6 a 10» au pub Java. 1112 av Cartier Demain 
randonnée aux oies blanches Inf 990-0668

CLUB PRIVILEGE Club social pour gens libres de 35 â 
55 ans -5 â 10-au Beaugarte Place delà Cite Demain 
Festival de l'oie de Montmagny, possibilité de rallye (200 
km) â compter de 90 Inf et rés 990-2002

DANSE EN LIGNE Coursa 190 au Carrefour Chanesbourg 
et à a salle des Généraux de Vamer. Info. 666-0594

DANSES EN LIGNE. Cours avec lEnsemble Guay â 
20030 au centre récréatif Saint-Henri, 120. rue Beileau 
Info 882-2114

CLUB RETRODANSE 4780. ch Saint-Félix Cap-Rouge 
Danses sociales â 20030. Entrée. 6$. Inf 877-2557.

DANSE EN LIGNE Pratique a 200 au sous-sol de Iégnse 
Saint-Rodrigue Charlesbourg. Inf 666-6611

CINQ À SEPT ENSOLEILLÉS pour les gens en croissance 
personnelle Rés 659-6713 ou 686-2872

L ASSOCIATION RÉCRÉ-ACTIVE DES HANDICAPES 
VISUELS tiendra son activité de financement un «souper 
dans le noir», le sameth 20 octobre mfo Éric Turcotte 
692-7150. poste 4147 (jour) ou 623-5681 (soir).

René Joly dirigera l'Orchestre 
d'harmonie de la Faculté de musique 
de l’Université Lat'al à l'occasion du 
concert des retrouvailles annuelles, 
dimanche à 11 h à la salle Henri- 

Gagnon du pavillon Casault.

TOUS LES JOURS

UNE INCROYABLE AVENTURE SOUTERRAINE

GROTTES&CAVERNES
FANTASTIQUES

10h‘12h*14h*16h«19h*21h
L’extrême Californie

11 h • 15h • 18h • 20h
Cyberworld 3D 13h • 17h • 22h I

■MAX 62^SB
LE 1HÉÀTRL wwwmaxquebec.com

FONDATION
BAGATELLE

SÉRIE JAZZ
au

DOMAINE CATARAQUI
Du 11 au 14 octobre 2001. à 20h.

Vendredi 12 octobre Gilles Bernard (quatuor) 

Samedi H octobre Yves Léveillé (quintette) 
Dimanche 11 octobre Trio David Parker

ïorf$W
du»disP°,

,ur pin"P°"V£tacle

PRIX D'ENTRÉE: Membre de la Fondation: 12 $ / Adulte: ISS / Étudiant et aîné: 13 S

Pour information et réservation. M. Norbert Couture: 681-3010. Poste 208
LE SOLEIL

GUEULE

*

DOMAINE CATARAQUI 2141, ch. Saint-Louis, Sillery

Gardez l’œil ouvert !!!
Il ne faudrait pas manquer le deuxième

DÉFILÉ DE MODE COMMUNAUTAIRE DU CERCLE POLAIRE
Qui aura lieu le samedi 13 octobre 2001 sous le thème :

“Ça polaire, mais on y gagne à se faire voir !”

Plus d'une centaine de mannequins sur scène, dont le député de 
Charlesbourg Monsieur Richard Marceau, pour faire coma\tre la réalité des

PROCHES des personnes atteintes de troubles de l’humeur

Le àétWé de mode aura lieu à \a maison Ste-Marie-des-Anges, au 600, 60e rue Est à 
Charlesbourg. Les billets sont en vente au Cercle Polaire au coût de 13,00$. Pour renseignements 

supplémentaires, téléphonez au 623-4636.

U Carfirptÿlnîrc(5

HOROSCOPE
Le Vendredi 12 octobre 2001 
Bélier du 21 mars au 20 avril

Comme votre charme est à son meilleur, on 
répondra plus facilement aux attentes amoureuses 
que vous formulerez. Un véritable ami est 
toujours le miroir de son ami. Faites-lui 
confiance Montrez une vigilance implacable dans 
vos affaires le temps est venu d être plus réaliste 
Le régime au pain sec et à l'eau serait plus 
bénéfique qu une grasse bombance

Taureau du 21 avril au 20 mai
Vous souffrirez d'un vague ennui durant toute la 
tournée et vous aurez beau faire, toutes vos 
activités ne vous sortiront pas de ce brouillard 
L'être aimé est pourtant cordial et joyeux mais 
quelque chose de plus profond vous manque 
encore. Tout vous sourit aux plans professionnel 
et financier puisque vous savez tirer parti de la 
moindre ressource qui v#us est offerte

Gémeaux du 21 mai au 21 juin
Ce jour vous insuffle une vigoureuse dose de 
vitalité Vous échafaudez mille et un projets que 
vous aurez l'énergie de mener à terme. Les 
amoureux ne sont pas pour vous une denrée rare 
mais il arrive que certains d'entre eux soient 
effrayés par votre vigueur Un peu d'exercice 
assouplira vos muscles

Cancer du 22 juin au 22 juillet
Vous atteignez toujours vos fins lorsque vous 
désirez ardemment quelque chose Le seul 
problème pour vous sera de discerner exactement 
ce que vous voulez Vous entamez une période 
propice à l'avancement professionnel Réglez vos 
dettes avec constance Vous pourriez souffrir d un 
léger excès de fièvre

Lion du 23 juillet au 23 août 
Vos analyses portent juste mais désormais, on nu

tolérera plus ce ton péremptoire que vous prenez 
comme si vous vous adressiez à des inférieurs La 
dignité et le respect sont des valeurs auxquelles 
vous auriez grand besoin de réfléchir. Une 
personne hautaine vous renverra aujourd'hui une 
détestable mais réaliste image de vous-même 

Vierge du 24 août au 22 septembre 
Une foulure à la jambe pourrait bien vous 
immobiliser pendant tout un mois si vous ne 
portez attention où vous mettez les pieds Marchez 
le nez en l'air, même si ce n est que pour mieux 
sabandonner au rêve, comporte des risques 
Votre vie sociale sera très animée L'amour 
occupera la part la plus importante de votre 
lournée
Balance du 23 septembre au 23 octobre

Aujourd'hui, vous éprouverez une grande 
irritabilité et perdrez patience à plusieurs reprises 
La passion exige à grands cris la place de choix 
qui lui revient Au travail, ne cédez pas à la 
complaisance et affrontez courageusement vos 
détracteurs Consultez un cardiologue si vous^ 
vous sentez étourdi

Scorpion du 24 octobre au 22 novembre
Les développements amoureux sont lents et vous 
croyez l’être cher dépourvu de toute ardeur 
Détrompez-vous! Une telle réserve cache des 
trésors d'amour sans mesure On observe la 
situation, voilà tout1 Vous résoudrez une question 
de detail au travail mais ce sera le point de départ 
d'une démarche importante Tendance marquée 
aux crises de nerfs

Sagittaire du 23 novembre au 21 
décembre

Chance au jeu. chance en affaires, chance en 
amour! Vous brillerez de tous vos feux et la 
journée n'en finira pas de vous choyer de ses plus 
agréables attentions Vous aurez l'impression de 
ne pas mériter tout ce bonheur mais laissez-vous 
gâter et apprenez à vivre le moment présent avec 
décontraction.
Capricorne du 22 décembre au 20 janvier
La puissance de vos arguments saura vous 
gagner aujourd'hui le respect de vos supérieurs 
Voici le temps idéal pour prendre des initiatives! 
Vous êtes chanceux au ieu et apprécié au travail

Que cette euphorie ne vous fasse cependant pas 
négliger votre santé Attention aux foulures! Un 
malentendu qui mine vos relations avec une 
personne aimée se dissipera au cours de la 
journée

Verseau du 21 janvier au 19 février
Méfiez-vous des influences maléfiques' En effet, 
le mouvement des astres est tel qu'il vous causera 
une blessure profonde dans le domaine 
sentimental. Vous serez touché par la moindre 
peccadille Cette sensibilité exacerbée vous 
empêchera même de réussir une importante 
activité professionnelle L'exercice physique 
saura calmer cette courte crise

Poissons du 20 février au 20 mars
Une simple aventure pourra vite s'avérer un 
amour nécessaire Ne négligez cependant pas vos 
amis, ils sont les liens les plus fidèles qui vous 
unissent au monde La chance vous sourit sous le 
visage de spéculations boursières D autre part, 
méfiez-vous de l'eau qui dort. Vos revenus 
grimpent et cela excite la convoitise Reposez- 
vous sinon votre état nerveux en souffrira
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PEANUTS
0 K , je vaisDls-lui que jeHe, Patty! 

Lève-tol! 
Ton père au 
telephone

C'ETAIT UNE BLAGUE, 
CHUCK!!

et il dit que tu le lui diresuis très bienpeux rennet
ici et que je ne
veux pas partir

'P

: .i.yjg

HAGAR L'HORRIBLE
Bienvenue

à la soiree d ouverture 
de notre nouveau 

restaurant

Malheureusement, 
nous n'avons pas encore 

notre permis d alcool, 
mais peut-être 

aimeriez-vous prendre 
un verre de.

POUR LE MEILLEUR ET POUR LE PIRE
Des nouvelles d'Élisabeth, 

Claudine?
—y

Oui, papa 
Elle est rentrée sans

Elle m'a semblé bien, 
mais je ne peux 

m empêcher de penser 
au elle m a caché

Claudine, il y a toujours des 
choses que les entants 

ne disent pas à leurs parents 
Je suis certain que tu ne me

Et je ne vais pas 
commencer à tout te dire 

—^ maintenant! y

problème, le rythme 
de I université est
trepidant,
mois elle aime ses 
cours et ey 
est heureuse 
d être de retour 
chez elle

raison

LES JUNGLERIES
Cet oiseau me fait-i 
paraître plus gros?

LES NINOU
! DESZV-E 11 T AIR CARAÏBES
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LES GRIZZLIS

GILBERT

Beaucoup En effet Tiens Wowi Ce type 
est viennent

Ces hot dogs sont vraiment hors de pinJe ne peux pas 
I en bidmeien voilà un outre

bagarres
dans
celte

partie!

Je pense que 
les vendeurs ont 

I avantage

ay AjAr-M

CONSULTANT SIX SIGMA

Vous êtes tous egoistes 
et bornés, mais ne vous 

inquiétez pas

bouger les brasl
Je ne peux pasJe vais vous enseigne! 

un procédé qui vous neutralisera 
et vous empêchera de nuire 

pendant les reunions

GARFIELD
Ce n est pas la diete 

en soi qui me 
derange

BLONDINETTE

Mais le côte 
RESTRICTIONS!

Pourquoi? Ils sont de quelle couleur'Alors, I entraîneur a dit que votre 
équipe jouait comme une bande de 

poules mouillées''».

Tu sais, ils n ont pas tout 0 tait tort

lavande 
avec une 

rayure jauneOui, mais nous 
s pensons que le 
f problème vient d<
L # la couleur des 
U ytT chandails

ne '

peut etreau bas du nos

*J N/
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(Sicile) 

de Dédale -

HORIZONTALEMENT
Accoutumer - Prairie. 
Remarquables (f.) - Art. esp.
Port d’Italie - Reptile 
saurien.
V. d’Italie 
Bloquerai.
Note * Fils 
Planchette.
Drame lyrique de Verdi - 
C’était un économiste 
français.
Fruit du néflier - Éprouva un 
attachement profond pour.
Coupant dans le sens de la 
longueur - Américium.
Lettre greegue - Arbrisseaux 
méditerranéens.
Organe de l’appareil stridu- 
Ipnt des sauterelles -

Évalue le volume dune 
quantité de bois - Met en 
silo.

Liliane Chrétien

1 2 345 6 7 8 9 10 11 12

1

12 - V. de Roumanie - Attendus d arr. de la Drôme.

avec confiance. 7 - Canal qui amène l eau de 
mer dans les marais salants

VERTICALEMENT - Larges.
1 • Pouvoir dominateur - Note. 8 - Payèrent - Neptunium.
2 - Champignon - Palpa. 9 - Suinte - Profond.
3 - Beaucoup - Effrayés. 10 - Nivelé - Moment du déclin
4 - Pierre fine gravée en creux - du jour.

Clameur. 11 - Revivra - "Anticosti" en est
5 - Cheville - Pièce pnncipale une.

du loquet d une porte. 12 - - Qui ont une saveur aigre
6 - Nombre - V<du Mali - Ch.-I. (f )- ,
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— ETRE POURSUIVI
abri clos filer nerf résister
absent coffré filet retour
acculé courir frémir ombre

saufaffolé couru fugitif
crier fugue parti sauvé

barré crime fuir piege tapi
blême fuite pincer terreur
blotti dissimulé

libéré
piste
poursuite

traquer

caché échec libre poursuivre venu
cavaleur égaré loin vérifié
cerné épuisé rapide vif
chasse évade mussé relâché vite

Solution du problème précédent: chapiteau
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” Le Festival f 
de la Canneberge 

de Villeroy
12,13 et 14 octobre 2001

■I Le vendredi 12 octobre 2001 ÊÊ
Pièce de théâtre 
Soirée country

■I Le samedi 13 octobre 2001 €■
Visites guidées aux cannebergières 

Concours de recettes 
Exposition et produits de canneberge 

Tire de chevaux 
Souper boeuf et lard braisé 

Soirée avec les Cousins Branchaud

B Le dimanche 14 octobre 2001 H
Visites guidées aux cannebergieres 

Brunch
Gala folklorique 

Bingo

Atoca, on vous attend!
Pour information (819) 385-4605
www angelfire.com/journal/testicanne/ 

festicanne^operamall.com 
Sortie 253, Autoroute 20

Merci à tous nos commanditaires
A. V. Inc. gm

Atocas Villeroy »rr~ ££7 FM

LE SUPERMARCHÉ
DEL'AUTO USAGÉE
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I ' 844-4444
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Ben Laden ne fera pas sauter 
la Maison-Blanche

Hollywood aux prises avec un « méchant» problème 
pour choisir ses héros et leurs ennemis

__________ Anna Ctenta___________

A D>‘ n rr Fr a n cr-Freuse

LOS ANGELES — Les studios de Hol­
lywood, qui avaient déjà du mal a trou­
ver des « méchants» depuis la chute 
de l’URSS, affrontent un nouveau di­
lemme: présenter les terroristes fon­
damentalistes comme l'ennemi numé­
ro un sans pour autant blesser un pu­
blie de plus en plus divers.

«L'opposition entre le “gentil" et le 
“méchant" est une situation en noir et 
blanc et Hollywood va devoir jongler 
pour la maintenir tout en se montrant 
sensible », estime Léo Mraudy, profes­
seur d’histoire du cinéma a l'universi­
té du sud de la Californie (CSC).

Comme après la guerre du Golfe en 
1991, « Hollywood va sans doute éviter 
les stéréotypes concernant les musul­
mans par crainte de blesser certains 
groupes de pression, source de publi­
cité négative», estime Jonathan 
Kuntz, professeur de critique cinéma­
tographique à l’Université de Califor­
nie à Los Angeles (Ut'LA).

Depuis l’attaque japonaise contre 
IVarl Harbor, en 1941, le public améri­
cain a changé. A l’époque, il avait ac­
cepté sans broncher le stéréotype de 
«l’ennemi japonais» adopté par les

studios hollywoodiens. Mais la société 
américaine est de plus en plus hétéro­
gène.

En outre, depuis les attentats du 11 
septembre, attribués par les États- 
Unis au réseau du fondamentaliste is­
lamiste Oussama ben Laden, de nom­
breuses voix s’élèvent pour défendre 
les musulmans américains, qui crai­
gnent de devenir des Ikiucs émissaires.

« Il est possible que, dans un ou deux 
films, les taliban soient les “méchants" 
mais cela ne deviendra un choix habi­
tuel. comme dans les films après la 
Deuxième Guerre mondiale où les na­
zis étaient toujours les ennemis», af­
firme M. Kuntz.

Et, comme Hollywood tente générale­
ment de ne pas se serv ir d’ennemis ré­
els, M. Kuntz estime qu’il n’y aura«pas 
beaucoup de films sur Oussama ben 
Laden».

Miramax Films, qui avait acheté en 
juillet les droits de < 'risis Four roman 
du britannique Andy McNab, dans le­
quel Oussama ben Laden prévoit de 
faire sauter la Maison-Blanche, a déci­
dé de rayer le personnage du milliar­
daire d’origine saoudienne du scéna­
rio en cours d'écriture.

«Nous révisons (nos) travaux à la 
suite de la récente tragédie et des évé­

nements mondiaux (... ) et, à l’heure 
actuelle, le passage où ben Laden fai­
sait sauter la Maison-Blanche n’est 
pas dans le film », a affirmé le porte-pa­
role de Miramax, Matthew Hiltzik.

Il est donc possible, dans les prochai­
nes livraisons de Hollywood, que les 
« méchants » soient de « simples méga­
lomanes, pas nécessairement liés à 
une communauté ethnique», affirme 
M. Braudy, soulignant qu’il s’agit d'une 
stratégie utilisée depuis des années 
dans les James Bond.

« Il ne serait pas surprenant, selon M. 
Kuntz, que l’on commence à voir, au cô­
té du personnage principal, un “bon” 
musulman américain, qui croit à 
l’idéal démocratique, spécialement 
dans les films où les "méchants” sont 
des musulmans. »

Mais les «méchants» ne seront pas 
les seuls personnages condamnés à 
évoluer... les héros aussi, seront trans­
formés.

Hollywood choisira plus fréquem- 
ment, comme personnages princi­
paux, « des citoyens ordinaires qui de­
viennent des héros sous le poids des 
circonstances, et non des héros de ty­
pe Stallone ou Schwarzenegger, bour­
rés de muscles et d’armes», estime 
Braudy.
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Les « méchants » de la série de films Batman ont un point commun : ils n appartien­
nent à aucune ethnie. Ici, c'est Arnold Schwarzenegger qui tient le rôle de Mr Freeze 
aux côtés de Yendela K. Thommessen (Nora Fries) dans «Batman et Robin ».
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Obtenez des BxtO avec vas 4x4.
On peut rouler n'importe où avec les pneus Dueler pour utilitaires sport ou pour camionnettes. C en est 
presque un cliche. Et en ce moment, pendant les jours Dueler, vous recevrez par la poste un appareil-photo 35 mm 
Minolta AF50 Biq Finder â viseur très grand a l'achat d un jeu de pneus Bridgestone Dueler. Il existe un pneu Dueler 
qui saura repondre à vos exigences particulières grâce aux techniques Uni-T brevetees de Bridgestone. Vous 
obtenez toujours une performance maximale sans compromettre votre confort.
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Tout terrain 

ODBLEIt A/T BS3
C on forUDI» autant dors 

rout* qu» sur rout*

Terrain boueux 
OUCLTH M/T S73
Un» traction hors rout* 

»<c»ptionn»tl» *t d» s*rleus*s 
performances.

Performance
OUI l ER H/P BBO

Redessine pour donner des 
performances do voiture sport

Autoroute
DUELER H/L BBS
Pour les VUS. un luxe 

sur la qrand-rout*.

Pneu d’hiver 
DUELER OIHZB

Des performances hors pair sur la 
route et hors rout*.sur la neige et 

sur le glace
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Pour que je ne pense jamais que 
ringouchie est un parfum pour femme.

Je lis Le Soleil.
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